
Séquence 2

ANIMATION  
DE LA CLASSE
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INTRO

La réussite d’une prestation pédagogique réside non seulement dans la préparation pé-
dagogique, mais également et surtout dans l’animation de cette préparation en situation 
de classe. L’animation est une étape qui allie art et méthode, l’art relevant de qualités 
personnelles plus ou moins innées mises au service d’un savoir-faire appris ou acquis de 
SUDWLTXHV�SpGDJRJLTXHV�SHQVpHV�HW�DQDO\VpHV��/¶DQLPDWLRQ�GH�FODVVH�DX�GHOj�GH�VHV�DVSHFWV�
FRGL¿pV�UHQIHUPH�ELHQ�GHV�pOpPHQWV�DOpDWRLUHV�TXH�O¶HQVHLJQDQW�VDQV�IRUPDWLRQ�SpGDJR-
gique se doit de savoir. Essentiellement un processus de communication, l’animateur 
doit avoir les qualités d’un bon communicateur et son animation doit intégrer également 
OD�SV\FKRVRFLRORJLH�GX�PLOLHX��OD�VRFLRORJLH�GH�JURXSH�HW�OD�SV\FKRSpGDJRJLH�SRXU�rWUH�
HI¿FDFH�

Cette séquence fera le point sur ce qu’un enseignant sans formation pédagogique a besoin 
GH�VDYRLU�SRXU�DQLPHU�HI¿FDFHPHQW�VHV�OHoRQV�GH�697�
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CONSTAT

/HV�GLI¿FXOWpV�UHQFRQWUpHV�SDU�OHV�HQVHLJQDQWV�GDQV�OD�SUpSDUDWLRQ�SpGDJRJLTXH�GH�OHXUV�
OHoRQV�VRQW�FRQVWDWpHV�GDQV�OHXUV�SUDWLTXHV�SpGDJRJLTXHV�HQ�FODVVH��(Q�HIIHW��O¶DEVHQFH�
de préparation pédagogique élaborée, observée lors de visites de classe, prive l’ensei-
JQDQW�GH�JXLGH�GDQV�O¶RUJDQLVDWLRQ�HW�OH�GpURXOHPHQW�GH�O¶DQLPDWLRQ�GH�OD�OHoRQ��GDQV�OD�
SODQL¿FDWLRQ�GH�O¶XWLOLVDWLRQ�GX�PDWpULHO�HW�GDQV�OD�PLVH�HQ�°XYUH�HI¿FDFH�GHV�PpWKRGHV�
(enseignement généralement frontal). Il est aisé de constater également une mauvaise 
JHVWLRQ�GX�WDEOHDX�HW�GX�WHPSV��XQ�TXHVWLRQQHPHQW�LQVXI¿VDQW��PDLV�VXUWRXW�GHV�DFWLYLWpV�
PDO�DJHQFpHV�HW�GRQW�WUqV�SHX�LPSOLTXHQW�UpHOOHPHQW�OHV�DSSUHQDQWV��6¶LO�\�D�GHV�DFWLYLWpV�
G¶DSSUHQDQWV��HOOHV�VRQW�UDUHPHQW�YDULpHV�SRXU�SUHQGUH�HQ�FRPSWH�OHV�GLIIpUHQWV�SUR¿OV�Sp-
GDJRJLTXHV�GH�FHV�GHUQLHUV���GH�SOXV��LO�Q¶\�D�SDV�GH�VXLYL�FRQWU{OH�VpULHX[�GH�FHV�DFWLYLWpV���
j�WHO�HQVHLJQH�TXH�O¶LQWpUrW�GX�SURIHVVHXU�VH�SRUWH�JpQpUDOHPHQW�VXU�TXHOTXHV�pOqYHV�DVVH]�
UHPXDQWV�RX�WUDYDLOOHXUV��/D�SOXSDUW�GX�WHPSV��LO�\�D�WUqV�SHX�G¶LQWHUDFWLRQV�VXVFLWpHV�SDU�
le professeur et les représentations des élèves ne sont pas prises en compte. Les contenus 
QRWLRQQHOV�GLVSHQVpV�FRPSRUWHQW�GHV�PRWV�FOpV�VFLHQWL¿TXHV�HW�GHV�PRWV�GLI¿FLOHV�TXL�DX�
PLHX[�VRQW�YDJXHPHQW�RX�DSSUR[LPDWLYHPHQW�H[SOLTXpV��&HOD�HVW�VRXUFH�GH�GLI¿FXOWpV�
G¶DFTXLVLWLRQV�GHV�FRQQDLVVDQFHV�SRXU�OHV�DSSUHQDQWV��TXL�¿QLVVHQW�SDU�rWUH�DJDFpV��YRLUH�
GpPRWLYpV��/HV�FRQVWDWV�GHV�GLI¿FXOWpV�G¶DQLPDWLRQ�SpGDJRJLTXH�GH�OHoRQV�GH�697�VH�PD-
nifestent également au niveau des qualités personnelles de l’enseignant. Ainsi, l’absence 
G¶DXWRULWp��OH�SHX�GH�G\QDPLVPH��OD�SRUWpH�IDLEOH�GH�OD�YRL[�VRQW�HQWUH�DXWUHV�GHV�pFXHLOV�
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1. Objectif général

5pXVVLU�O¶DQLPDWLRQ�SpGDJRJLTXH�GHV�OHoRQV�GH�697�HQ�FODVVH�

��� 2EMHFWLIV�VSpFL¿TXHV

¬�OD�¿Q�GH�FHWWH�VpTXHQFH�O¶HQVHLJQDQW�GH�697�VDQV�IRUPDWLRQ�LQLWLDOH�VHUD�FDSDEOH�GH���G¶��

 – conduire dans le temps une séance d’apprentissage en SVT ;
 – XWLOLVHU�VHV�TXDOLWpV�SHUVRQQHOOHV�G¶HQVHLJQDQW�SRXU�UHQGUH�HI¿FLHQW�O¶DQLPDWLRQ�GH�

classe ;
 – PHWWUH�HQ�°XYUH�HI¿FDFHPHQW�OHV�PpWKRGHV�HW�OHV�WHFKQLTXHV�FKRLVLHV��
 – susciter des interactions entre les différents acteurs en classe ;
 – exploiter souvent du matériel didactique et le tableau selon les normes apprises ;
 – exploiter les réponses des apprenants par des renforcements ou des déconstructions ;
 – V¶H[SULPHU�GH�IDoRQ�DXGLEOH�GDQV�XQ�ODQJDJH�DGDSWp�DX�QLYHDX�GH�OD�FODVVH�HW�UHVSHFWDQW�
OHV�UqJOHV�GH�OD�ODQJXH�IUDQoDLVH�
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'DQV�FHWWH�SDUWLH�����WHVWV�WH�VRQW�SURSRVpV�D¿Q�GH�YpUL¿HU�WHV�FRQQDLVVDQFHV�VXU�GHV�pOp-
ments indispensables à la mise à en œuvre de ton enseignement / apprentissage par rapport 
à la thématique du livret.

,O�WH�IDXGUD�IDLUH�WRXV�OHV�WHVWV��YpUL¿HU�OHV�UpSRQVHV�j�OD�¿Q�GX�OLYUHW�HW�FRPSWHU�WHV�SRLQWV�
et faire un bilan personnel.

1. CONDUITE DE LA LEÇON

 Ź ��� /¶HQWrWH�GH�OD�¿FKH��OD�PRWLYDWLRQ�HW�OH�FRQWU{OH�GH�SUpVHQFH

Dis si ces propositions sont vraies ou fausses. Coche la case correspondante.

Propositions 9UDL Faux

a) Pour débuter ta séance, tu établies d’entrée de jeu un contact 
social avec ta classe.

b) /H�GpURXOHPHQW�GH�OD�¿FKH�SpGDJRJLTXH�GpEXWH� 
avec la motivation des apprenants.

c) Lors du contrôle des présences, tu t’intéresses aux raisons  
GH�O¶DEVHQFH�GHV�DSSUHQDQWV��-XVWL¿H�WD�UpSRQVH��

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

 Ź 2. Le rappel

D�� 3RXU�UDSSHOHU�OD�OHoRQ�SUpFpGHQWH��FLWH�GHX[�SUpFDXWLRQV��FRQGLWLRQV�j�VDWLVIDLUH��
TXH�WX�SUHQGV�SRXU�TXH�OH�UDSSHO�UHÀqWH�ELHQ�OD�UpDOLWp��5pGLJH�WD�UpSRQVH�HQ�GHX[�
lignes maximum.
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

b. Entre le rappel fait par le professeur et celui fait par les élèves, lequel est 
FRQVHLOOp�"
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

c. Pour le post-primaire, est-il conseillé de faire un rappel dirigé ou un rappel non 
GLULJp�"�-XVWL¿H�WD�UpSRQVH�
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
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 Ź 3. Les prérequis

3RXU�YpUL¿HU�HW�LQVWDOOHU�OHV�SUpUHTXLV��SRVHV�WX�GHV�TXHVWLRQV�DX[�pOqYHV�RX�ELHQ�
IDLV�WX�XQ�H[SRVp�VXU�OHV�QRWLRQV�TX¶LOV�GRLYHQW�VDYRLU�"�3RXUTXRL�"
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

 Ź 4. La motivation

Pour que tu aies une idée sur ce que tu connais de la motivation, dis si ces proposi-
tions sont vraies ou fausses. Coche la bonne case.

Propositions 9UDL Faux

a) Pour mettre les apprenants en train, tu les motives en début  
GH�OHoRQ��PRWLYDWLRQ�LQLWLDOH��

b) $X�FRXUV�GH�OD�OHoRQ��WX�PRWLYHV�FRQWLQXHOOHPHQW�OHV�DSSUHQDQWV��
pour cela, tu fais une pause et tu les motives.

c) Avant de sortir de la classe, tu motives tes apprenants.

d) Lors de la motivation, les questions que tu poses aux apprenants 
visent à recueillir les bonnes réponses.

 Ź ��� 0LVH�HQ�°XYUH�GX�WDEOHDX�V\QRSWLTXH���FRQGXLWH�GHV�DFWLYLWpV�HQ�FODVVH

Coche la ou les case(s) correspondant à la / aux bonne(s) réponse(s).
3RXU�PHWWUH�HQ�°XYUH���GpURXOHU�OH�WDEOHDX�V\QRSWLTXH�ORUV�GH�WRQ�DQLPDWLRQ��WX�W¶LQ-
téresses à…

�� D�� OD�FRORQQH�©�eWDSHV�HW�DFWLYLWpV�ª�
�� E�� OD�FRORQQH�©�0R\HQV�G¶HQVHLJQHPHQW���DSSUHQWLVVDJH�ª�
�� F�� WRXWHV�OHV�FRORQQHV�GX�WDEOHDX�V\QRSWLTXH�
�� G�� OD�FRORQQH�©�$FWLYLWpV�GX�SURIHVVHXU�ª�
�� H�� OD�FRORQQH�©�$FWLYLWpV�GX�SURIHVVHXU�ª�HW�j�FHOOH�©�$FWLYLWpV�GHV�pOqYHV�ª�

 Ź ��� 5pFDSLWXODWLI�GH�OD�OHoRQ

Coche la ou les bonne(s) réponse(s).
Si tu as à présenter le récapitulatif en classe…

�� a. tu le dictes aux apprenants.
�� b. tu le notes au tableau. 
�� c. tu l’exposes devant les apprenants. 
�� d. tu le fais exposer par les apprenants.
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 Ź ��� eYDOXDWLRQ�GH�OD�OHoRQ

4XH�IDLV�WX�SRXU�UpXQLU�OHV�ERQQHV�FRQGLWLRQV�G¶pYDOXDWLRQ�"�&RFKH�OD�RX�OHV�ERQQH�V��
réponse(s).

�� a. Tu fais fermer seulement les cahiers des apprenants.
�� b. Tu fais fermer les cahiers des apprenants et tout document contenant des 

éléments de réponses aux questions.
�� c. Tu effaces les parties du tableau contenant des éléments de réponses.
�� d. Tu permets à plusieurs apprenants de répondre à la même question.
�� e. Tu traites les réponses données par les apprenants.
�� f. Tu réexpliques les notions s’ils donnent une mauvaise réponse.
�� g. Tu renvoies chaque réponse à la classe pour estimer le taux de réussite à la 

question posée.

2. EXIGENCES D’UNE BONNE ANIMATION

 Ź 8. Le déplacement en classe

Le tableau ci-après te donne une liste de propositions relatives à la gestion des dé-
SODFHPHQWV�HQ�FODVVH�SHQGDQW�O¶DQLPDWLRQ�GH�OD�OHoRQ��'LV�VL�FHV�SURSRVLWLRQV�VRQW�
vraies ou fausses. Coche la bonne case.

Propositions 9UDL Faux

a) Quand tu mènes tes activités, tu te déplaces dans les allées.

b) Tu te déplaces pour t’intéresser à tous les apprenants de la classe.

c) Lors de tes activités, tu n’interpelles pas les apprenants qui ne 
suivent pas.

d) Tu te tiens face aux apprenants lors de leur prise de notes.

e) Tes déplacements en classe visent à te maintenir éveiller.

f) Tu te déplaces en classe en veillant à ne pas regarder les 
apprenants.

g) Tes déplacements en classe te permettent de contrôler la tenue de 
ton tableau.

h) Tu te déplaces dans les allées pour suivre les activités et les 
prises de notes des apprenants.

i) 7X�PHWV�WHV�GpSODFHPHQWV�j�SUR¿W�SRXU�FRUULJHU�OHV�IDXWHV��RUWKR-
graphe, grammaire, conjugaison) des apprenants lors de leurs 
activités et leurs prises de notes.
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 Ź 9. La gestion de l’autorité

3RXU�WD�SUHVWDWLRQ��WX�JqUHV�WRQ�DXWRULWp�HQ�FODVVH��&RPPHQW�OH�IDLV�WX�"�/HV�UpSRQVHV�
TXH�WX�DSSRUWHUDV�DX[�DI¿UPDWLRQV�FRQVLJQpHV�GDQV�OH�WDEOHDX�TXL�VXLW�WH�SHUPHWWURQW�
GH�WHVWHU�WHV�FRQQDLVVDQFHV�HQ�OD�PDWLqUH��'LV�VL�FHV�DI¿UPDWLRQV�VRQW�YUDLHV�RX�
fausses. Coche la bonne case.

$I¿UPDWLRQV 9UDL Faux

a) Tu dois interpeller les apprenants sur leur participation au cours, 
s’ils ne le font pas.

b) Lors de tes activités, tu dois interpeller les apprenants qui ne suivent 
pas.

c) Tu dois veiller à ce que tous les apprenants réalisent les activités et 
répondent aux questions.

d) Tu dois veiller à ce que les apprenants réagissent quand un des leurs 
se trompe sans attendre l’autorisation du professeur.

e) Tu décourages ceux qui bavardent, perturbent le cours et dérangent 
leurs voisins.

f) Tu interpelles les timides, ceux qui ne lèvent pas le doigt et ceux 
qui ne se tiennent pas bien en classe (ceux qui sont couchés sur les 
WDEOHV��TXL�V¶DVVH\HQW�PDO���WX�OHV�HQFRXUDJHV�HW�OHV�LQFLWHV�j�SDUWLFL-
per au cours.

g) Tu dois veiller à laisser la liberté aux apprenants d’exécuter ou non 
toute tâche et activité que tu leur donnes.

h) Pour la gestion de la classe, tu dois veiller à laisser la liberté aux 
DSSUHQDQWV�GH�FODTXHU�OHV�GRLJWV�HW�GH�FULHU�©�PRL��PRQVLHXU�ª�TXDQG�
tu les interroges.

 Ź 10. La gestion des interactions

'LV�VL�FHV�DI¿UPDWLRQV�VRQW�YUDLHV�RX�IDXVVHV��&RFKH�OD�ERQQH�FDVH�

$I¿UPDWLRQV 9UDL Faux

a) Tu suscites la participation des apprenants en leur posant  
des questions.

b) Tu renvoies souvent les questions ou les réponses d’apprenants  
aux autres pour recueillir leurs avis.

c) Tu permets aux apprenants de poser des questions à tout moment.

d) Tu prévois des moments entre les activités pour que les apprenants 
posent leurs questions de compréhension.

e) Tu utilises bien souvent le tableau pour permettre des interactions 
avec et entre les apprenants.
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$I¿UPDWLRQV 9UDL Faux

f) Il n’est pas indiqué d’utiliser des schémas ou des textes pour échan-
ger avec les apprenants.

g) Tu incites les apprenants à te poser des questions pour occuper le 
temps

h) En situation de classe, tu dois utiliser en plus du langage verbal, le 
langage gestuel pour communiquer avec les apprenants.

i) Le langage gestuel comprend les mimiques, les gestes, le langage du 
corps.

 Ź11. La gestion de la voix

/RUV�GH�O¶DQLPDWLRQ�GH�FODVVH��FRPPHQW�JqUHV�WX�OD�YRL[�"�'LV�VL�FHV�DI¿UPDWLRQV�
sont vraies ou fausses. Coche la bonne case.

$I¿UPDWLRQV 9UDL Faux

a) Tu élèves ta voix au besoin pour te faire entendre. 

b) 7X�pOqYHV�OH�GpELW�GH�WD�YRL[��WX�GLFWHV�UDSLGHPHQW��SRXU�¿QLU�GH�GLF-
ter le résumé que tu as prévu.

c) Tu te rapproches de l’apprenant et / ou tu reprends ses propos quand 
il ne parle pas fort.

d) Tu veilles à corriger les coquilles des apprenants quand ils 
s’expriment.

e) Tu choisis des mots et expressions simples quand tu t’adresses aux 
apprenants.

 Ź12. Les supports didactiques : le tableau noir

&RPPHQW�JqUHV�WX�OH� WDEOHDX�HQ�FODVVH�"�'LV�VL�FHV�SURSRVLWLRQV�VRQW�YUDLHV�RX�
fausses. Coche la bonne case.

Propositions 9UDL Faux

a) Quand tu mènes tes activités, tu veilles à la propreté et à l’ordre de 
ton tableau.

b) $YDQW�GH�GpEXWHU�OHV�DFWLYLWpV�GH�WRQ�WDEOHDX�V\QRSWLTXH��WX�GLYLVHV�OH�
tableau en quatre parties.

c) Tu exécutes tes schémas dans la partie droite du tableau.

d) Tu notes au tableau le contenu notionnel que les apprenants notent 
GDQV�OHXU�FDKLHU�GH�OHoRQ�

e) Tu veilles à réaliser toutes tes activités au tableau avant de l’effacer.
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Propositions 9UDL Faux

f) Pour la gestion du tableau, tu mènes tes activités dans la partie du 
PLOLHX��OH�SODQ�GDQV�OD�SDUWLH�GH�JDXFKH�HW�OHV�PRWV�FOpV�HW�PRWV�GLI¿-
ciles dans la partie de droite.

g) Le tableau est un support didactique qui permet des interactions 
entre apprenants et entre apprenants et professeur.

 Ź13. Le matériel pédagogique en situation de classe

Réponds à chaque question. Coche Oui ou Non.

Questions Oui Non

a) Pour utiliser du matériel, es-tu tenu de le distribuer toi-même aux 
DSSUHQDQWV�"

b) ,OOXVWUHV�WX�WRL�PrPH�WD�OHoRQ�DYHF�OH�PDWpULHO�SDUFH�TXH�WX�Q¶HQ�
GLVSRVHV�TX¶HQ�TXHOTXHV�H[HPSODLUHV��LQVXI¿VDQWV�SRXU�IDLUH�GHV�
JURXSHV�GH�WUDYDLO�"

c) Choisis-tu le matériel à utiliser en fonction de sa disponibilité, de 
VD�SHUWLQHQFH�SRXU�OD�OHoRQ�HW�GH�VD�IDFLOLWp�G¶H[SORLWDWLRQ�SDU�OHV�
DSSUHQDQWV�"

d) 5pDOLVHV�WX�WHV�OHoRQV�DYHF�GX�PDWpULHO�YLYDQW�VHXOHPHQW�HW�FKDTXH�
IRLV�TXH�SRVVLEOH�"

e) En fonction du nombre d’échantillons de matériel dont tu disposes, 
SHQVHV�WX�TX¶LO�HVW�SOXV�SUR¿WDEOH�SRXU�OHV�DSSUHQDQWV�TXH�WX�UpDOLVHV�
GHV�WUDYDX[�GH�JURXSHV�SOXW{W�TXH�GHV�WUDYDX[�LQGLYLGXHOV�"

f) L’utilisation de matériel pédagogique est-elle très indiquée et 
conseillée parce qu’elle permet la mise en œuvre de méthodes et 
WHFKQLTXHV�SDVVLYHV�"

Ź�����0LVH�HQ�°XYUH�G¶XQH�SpGDJRJLH�DFWLYH�HQ�DQLPDWLRQ

Dis si ces propositions sont vraies ou fausses. Coche la bonne case.

Propositions 9UDL Faux

a) Dans une classe à grand effectif, c’est surtout la méthode expositive 
qui est la mieux indiquée pour que les apprenants s’approprient le 
savoir enseigné.

b) 7X�YDULHV�OHV�W\SHV�G¶DFWLYLWpV�SRXU�SUHQGUH�HQ�FRPSWH�OHV�GLIIpUHQWV�
SUR¿OV�SpGDJRJLTXHV�GHV�DSSUHQDQWV�

c) Pour que les apprenants apprennent bien, il faut éviter de les encou-
rager, les féliciter et les aider dans leurs efforts.

d) Tu t’intéresses aux représentations des apprenants que tu déconstruis 
et / ou renforces.
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Propositions 9UDL Faux

e) 3RXU�DYRLU�XQ�UpVXPp�¿GqOH�HW�GH�ERQQH�TXDOLWp��WX�QH�GRLV�SDV�IDLUH�
SDUWLFLSHU�OHV�DSSUHQDQWV�j�O¶pODERUDWLRQ�GX�UpVXPp�GH�OD�OHoRQ�

f) Tu utilises du matériel avec tes apprenants chaque fois que c’est 
possible.

g) Tu ne dois pas mettre les apprenants en activités pour qu’ils ne ba-
vardent pas et perturbent le cours.

h) Tu incites les apprenants à poser des questions et à participer au 
cours. 

i) Tu exploites les aides didactiques pour que les apprenants intera-
gissent entre eux et pour interagir avec eux.

 Ź����0LVH�HQ�°XYUH�GH�OD�PpWKRGH�GH�GpFRXYHUWH�RX�PpWKRGH�H[SpULPHQWDOH

Coche la ou les bonne(s) réponse(s).

Tu mets régulièrement en œuvre la méthode expérimentale (démarche expérimen-
tale) avec les apprenants, à chaque fois que tu les amènes à…

�� a. faire une observation.
�� b. suivre un exposé que tu leur présentes.
�� F�� IRUPXOHU�GHV�K\SRWKqVHV�VXU�XQ�SUREOqPH�
�� G�� UHFRSLHU�XQ�UpVXPp�TXH�WX�OHXU�GRQQHV�VXU�XQ�SKpQRPqQH�VFLHQWL¿TXH�
�� e. ne mettre en œuvre que les étapes de la démarche expérimentale.
�� I�� WHVWHU�XQH�K\SRWKqVH�
�� J�� LGHQWL¿HU�XQ�SUREOqPH�VFLHQWL¿TXH�j�SDUWLU�G¶XQH�REVHUYDWLRQ�
�� K�� pFRXWHU�XQH�H[SOLFDWLRQ�TXH�WX�OHXU�GRQQHV�VXU�XQ�IDLW�VFLHQWL¿TXH�
�� L�� LPDJLQHU�GHV�H[SpULHQFHV�SRXU�WHVWHU�XQH�K\SRWKqVH�
�� j. expérimenter ou à imaginer un protocole expérimental.
�� k. recueillir des résultats ou à rechercher des informations (faire une enquête), 

RX�IDLUH�GH�OD�UHFKHUFKH�GRFXPHQWDLUH�VXU�XQ�SUREOqPH�VFLHQWL¿TXH�
�� l. ne mettre en œuvre ne serait-ce qu’une seule étape de la démarche 

expérimentale.
�� m. te poser des questions sur le contenu dispensé.
�� Q�� IDLUH�XQH�DFWLYLWp�TXH�WX�OHXU�DV�FRQ¿pH�
�� R�� WLUHU�XQH�FRQFOXVLRQ�VXU�XQ�SUREOqPH�VFLHQWL¿TXH�
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 Ź16. Contextualisation des enseignements

Dis si ces propositions sont vraies ou fausses. Coche la bonne case.

Propositions 9UDL Faux

a) Quand tu mènes tes activités, tu t’inspires des exemples 
pris dans le milieu de l’apprenant.

b) Tu fais faire des enquêtes aux apprenants pour qu’ils aient 
des données de leur milieu.

c) 3RXU�XWLOLVHU�OHV�GRQQpHV�GX�PLOLHX��LO�WH�VXI¿W�G¶DYRLU�GHV�
informations fournies par les apprenants.

d) Tu adaptes ton cours en fonction du matériel local dispo-
nible dans le milieu des apprenants. 

e) Quand tu utilises des données du milieu de l’apprenant,  
WX�QH�SHX[�SDV�UHVSHFWHU�OH�SURJUDPPH�RI¿FLHO�

f) Quand tu utilises par exemple des feuilles d’arbres, un 
lombric, un dôme granitique du milieu de l’apprenant, tu 
contextualises tes enseignements.

)DLV�WRQ�DXWRpYDOXDWLRQ�HQ�WH�UpIpUDQW�DX[�FRUULJpV�SUpVHQWpV�HQ�¿Q�GH�VpTXHQFH��

•  Si tu as pu répondre à toutes ou à presque toutes les questions, c’est bien ; tu as déjà 
des acquis de méthodologie. Tu peux réinvestir tes connaissances à travers la pratique. 
La lecture du Mémento te permettra de renforcer ce que tu connais déjà.

•  Si tu as répondu correctement aux deux tiers des questions, tu as un niveau acceptable 
de maitrise des contenus de cette séquence, que tu dois renforcer par une appropriation 
des contenus non maitrisés.

•  Si tu n’as répondu correctement qu’à un tiers des questions, tu dois fournir beaucoup 
d’efforts pour t’approprier le contenu du Mémento.

•  Si tu n’as répondu correctement à aucune des questions, tu dois retravailler, faire des 
recherches et t’exercer avant de t’approprier le contenu du Mémento.

Si certains éléments du Mémento te paraissent obscurs, n’hésite pas à demander de l’aide 
à ton tuteur, car il faudra que tu maitrises parfaitement le contenu de cette rubrique pour 
pouvoir réaliser les étapes suivantes de ce livret.
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1. NOTION D’ANIMATION DE CLASSE

eW\PRORJLTXHPHQW�OH�WHUPH�animer dérive du latin anima��TXL�VLJQL¿H�âme. Animer peut 
DORUV�rWUH�FRQoX�FRPPH�pWDQW�OH�IDLW�GH�GRQQHU�XQH�kPH�j�TXHOTXH�FKRVH��j�XQ�JURXSH��
Pour le dictionnaire Larousse (2010), animer1��F¶HVW�GRQQHU�GX�PRXYHPHQW��GX�G\QD-
misme à un groupe ; pousser à agir. L’animation concerne la gestion du groupe et est donc 
le fait de donner une âme à un groupe, de le faire vivre en utilisant différentes techniques. 
/¶DQLPDWLRQ�SHXW�rWUH�FRQoXH�pJDOHPHQW�FRPPH�pWDQW�XQ�HQVHPEOH�GH�SURFpGpV�XWLOLVpV�
par un animateur pour amener un groupe d’individus à produire certaines réponses. Celui 
TXL�DQLPH�OH�JURXSH��OD�FODVVH��HVW�DORUV�SHUoX�FRPPH�XQ�DQLPDWHXU��OH�SURIHVVHXU���8Q�
bon animateur est capable de mettre les pratiquants en activité et maintenir leur attention, 
il JqUH�OHV�WHQVLRQV�HW�OHV�FRQÀLWV et crée une ambiance. Cette animation est fondamentale 
pour mettre en place les conditions nécessaires à l’enseignement et à l’entrainement.

Pour faire le point de ce que nous venons d’avancer, nous pouvons alors dire que l’ani-
mation de classe est un ensemble de techniques et / ou de procédés, alliés aux qualités 
personnelles du professeur, utilisés par ce dernier pour amener le groupe-classe à produire 
des réponses (apprendre), en mettant les apprenants en activités, en maintenant leur atten-
WLRQ��HQ�JpUDQW�OHV�WHQVLRQV�HW�OHV�FRQÀLWV�HW�HQ�FUpDQW�O¶DPELDQFH�SURSLFH�

Les principales techniques utilisées pour une animation de classe sont : le questionne-
ment, la reformulation, l’encouragement, la synthèse partielle, le renvoi, l’utilisation 
d’exemples, la transmission des consignes, l’exposé, etc. Comment concrètement utiliser 
FKDTXH�WHFKQLTXH�HQ�VLWXDWLRQ�GH�FODVVH�"

Le questionnement du professeur est utile pour susciter la participation des apprenants, 
pour interpeller, pour préciser, pour relancer, pour mettre l’accent sur une particularité, 
etc.

La reformulation d’une question ou d’une réponse sert à préciser une réponse ou une 
question, à mettre l’accent sur ce qui est dit, etc.

L’encouragement d’un apprenant peut être utilisé pour le motiver, pour l’inciter à s’ex-
primer, etc.

La synthèse partielle d’une activité ou des réponses d’apprenants permet de faire le point, 
de recentrer, de poursuivre ou de relancer, d’attirer l’attention, etc.

Le renvoi d’une question ou d’une réponse d’un apprenant est nécessaire pour faire par-
ticiper / intéresser toute la classe, pour estimer le taux d’acceptation ou la valeur d’une 
réponse, etc.

L’utilisation d’exemples�D�SRXU�EXW�G¶pWD\HU��VRXWHQLU��GHV�SURSRV��G¶LOOXVWUHU�RX�GH�SUpFL-
ser, de rendre concret des propos, etc.

�� ZZZ�ODURXVVH�IU�GLFWLRQQDLUHV�IUDQFDLV�DQLPHU�������FRQVXOWp�OH���RFWREUH������
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La transmission de consignes met les apprenants en activité, elle leur donner des direc-
tives sur une tâche donnée, etc.

L’exposé du professeur fournit des informations (tâche, consignes, explication, données, 
etc.). L’exposé des apprenants sert à les mettre en activité, à leur faire faire des recherches.

'DQV�OD�SUDWLTXH��RQ�UHFHQVH�SOXVLHXUV�VW\OHV�G¶DQLPDWLRQ��/H�VW\OH�G¶DQLPDWLRQ�VH�UDSSRUWH�
à la manière personnelle d’établir la relation avec des apprenants, de gérer un groupe sans 
préjuger des méthodes. Ce sont :

 – �OH�VW\OH�transmissif ou directif (le dictateur) : centré sur la matière ;
 – �OH�VW\OH�coopératif ou associatif (l’enseignant) : aide l’apprenant à atteindre ses objec-
WLIV�HQ�OH�UHVSRQVDELOLVDQW��,O�HVW�FHSHQGDQW�GLI¿FLOH�GH�WURXYHU�O¶pTXLOLEUH�HQWUH�GLULJHU�
les pratiquants et leur permettre de se prendre en charge ;

 – �OH�VW\OH�permissif ou laisser faire��OH�EDE\�VLWWHU����SHX�FHQWUp�VXU�OD�PDWLqUH�HW�OHV�
apprenants.

7X�GRLV�GRQF�HQ�SUHQGUH�FRQVFLHQFH�HW�DGRSWHU�G¶DYDQWDJH�OH�VW\OH�FRRSpUDWLI��VDQV�SRXU�
DXWDQW�UHMHWHU�FDWpJRULTXHPHQW�OHV�DXWUHV�VW\OHV��SDU�H[HPSOH��WUDQVPLVVLI�SRXU�GRQQHU�GHV�
FRQVLJQHV�SDU�H[HPSOH�RX�SHUPLVVLI�TXDQG�OHV�DSSUHQDQWV�VRQW�HQYR\pV�IDLUH�XQH�HQTXrWH��
que tu auras à utiliser de temps à autre.

2. NOTIONS DE CONTEXTUALISATION /
DÉCONTEXTUALISATION / RECONTEXTUALISATION  
DES ENSEIGNEMENTS ET DES APPRENTISSAGES

Ces notions recouvrent des démarches de traitement dans lesquelles le formateur (ou 
l’enseignant) provoque un apprentissage dans un contexte didactique précis (contextua-
lisation) grâce à des exemples relevant du même cadre de référence ; puis, il tente une 
généralisation (abstraction) de l’apprentissage à l’aide de nouveaux exemples (si pos-
VLEOH�SULV�GDQV�OH�YpFX�GH�O¶DSSUHQDQW��D¿Q�GH�VXSSULPHU�OD�©�GpSHQGDQFH�GLGDFWLTXH�ª�
(décontextualisation).

En situation d’enseignement / apprentissage, la contextualisation, la décontextualisation et 
la recontextualisation constituent trois situations qui doivent aller ensemble. Cela exige 
de l’enseignant de partir du vécu de l’apprenant (habitude de vie), de son environnement 
SRXU�WLUHU�GHV�LQIRUPDWLRQV��GX�PDWpULHO��D¿Q�GH�PHWWUH�O¶DSSUHQDQW�HQ�VLWXDWLRQ�G¶DS-
prentissage. L’idée est qu’il apprend mieux dans un contexte qu’il connait parce qu’il est 
PRLQV�GpSD\Vp�

Pour contextualiser en pratique les enseignements en SVT, il faudrait s’approprier le mi-
lieu de vie de l’apprenant. Dans une localité donnée, on peut prendre contact avec les 
agents de santé, les instituteurs, les agents d’agriculture, d’élevage (ressources animales et 
halieutiques), de l’environnement, etc. Cela dans l’optique de faire le point des données, 
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des ressources humaines, des documents, du matériel dont on pourrait disposer pour les 
cours. Il est recommandé de sillonner également l’environnement immédiat pour voir ce 
TXL�HVW�GLVSRQLEOH�GDQV�OH�PLOLHX��,O�HVW�DVVH]�DLVp�GH�UHSpUHU��HQWUH�DXWUHV��

 – �GHV�G{PHV�RX�FKDRV�JUDQLWLTXHV��GHV�pFKDQWLOORQV�GH�URFKHV�TXL�SHXYHQW�rWUH�LGHQWL¿pHV�
et décrites (par le professeur ou par un spécialiste) ; des sites de gestions ou de conser-
vation des sols à faire voir à des apprenants ; des glacis d’érosion (terrains nus) non 
WUDLWpV�RX�ODERXUpV�SRXU�OHV�UpFXSpUHU��SHUPHWWUH�OD�UHSRXVVH�GHV�YpJpWDX[���GHV�W\SHV�
de sols, etc. ;

 –  des formations végétales (brousse, savane herbeuse, arbustive, boisée, etc.) que le pro-
IHVVHXU�SRXUUDLW�H[SORLWHU���SODQWXOH�SRXU�O¶pWXGH�O¶DSSDUHLO�YpJpWDWLI��O¶pWXGH�GHV�W\SHV�
GH�UDFLQHV��GHV�W\SHV�GH�IHXLOOHV��GHV�ÀHXUV�SRXU�O¶pWXGH�GH�O¶DSSDUHLO�UHSURGXFWHXU��GHV�
W\SHV�GH�IUXLWV��HWF���

 –  des sites de récolte ou de capture d’animaux : des lombrics, des crapauds à récolter 
dans des milieux humides ; des lieux de récoltes d’insectes, des mares pour se procurer 
GHV�SURWR]RDLUHV��HWF�

En fait, l’exploration de l’environnement dans lequel vit le professeur et / ou les apprenants 
HVW�OH�OLHX�LQGLTXp�SRXU�LGHQWL¿HU�GHV�VLWHV�GH�UpFROWHV�G¶pFKDQWLOORQV�YpJpWDX[�RX�DQLPDX[�
(matériel vivant ou non vivant), des sites pour faire des sorties avec les apprenants pour 
observer des êtres vivants, un phénomène biologique ou autre in situ (sur place).

3. AIDES / SUPPORTS DIDACTIQUES

Pour A. Giordan et al. �������SS�����j������©�TXDQG�RQ�SURQRQFH�OH�V\QWDJPH�G¶DLGHV�GL-
GDFWLTXHV��RQ�SHQVH�WUDGLWLRQQHOOHPHQW�DX[�PR\HQV�j�GLVSRVLWLRQ�GH�O¶HQVHLJQDQW��GHV�GLI-
férents médiateurs pour faciliter la diffusion de leurs messages. On envisage cet ensemble 
d’instruments et de supports qui :

 –  part du tableau noir dont on n’exploite pas toujours toutes les potentialités et
 –  va jusqu’à l’ordinateur dont certains exagèrent les potentialités du moins à court 
WHUPH��ª�

/HXU�U{OH�HVW�G¶LOOXVWUHU��GH�SURORQJHU�HW�G¶DQWLFLSHU�OD�YRL[�GX�VFLHQWL¿TXH�SRXU�OD�UHQGUH�
plus performante.

Les aides didactiques sont des outils matériels d’enseignement (tels que les manuels sco-
laires, les projecteurs de diapositives, les diapositives, les articles de presse, les pério-
GLTXHV�VFLHQWL¿TXHV��OHV�SURMHFWLRQV�FLQpPDWRJUDSKLTXHV��OHV�¿OPV��OHV�¿FKHV��O¶RUGLQDWHXU��
le vidéoprojecteur, les logiciels qui constituent un matériel pédagogique informatique) 
auxquels l’enseignant peut faire appel pour dispenser son cours dans une discipline don-
née. Les aides didactiques sont liées aux méthodes et techniques d’enseignement retenues 
à cet effet, elles-mêmes en appariement avec les objectifs ou compétences pédagogiques 
visés.
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La réalité est que les aides didactiques et les supports didactiques se confondent si bien 
que nous les appellerons indistinctement aides ou supports didactiques. Les supports di-
dactiques que nous retiendrons dans notre approche seront le tableau noir, les manuels 
scolaires et les illustrations.

4. REPRÉSENTATIONS DES APPRENANTS

eW\PRORJLTXHPHQW��OH�YHUEH�représenter dérive du latin repraesentare��TXL�VLJQL¿H�rendre 
présent��(Q�SV\FKRORJLH��OD�UHSUpVHQWDWLRQ�HVW�XQH�SHUFHSWLRQ��XQH�LPDJH�PHQWDOH��HWF���
dont le contenu se rapporte à un objet, à une situation, à une scène, etc., du monde dans 
lequel vit le sujet (Larousse, 2010)2.

Cette construction intellectuelle momentanée, qui permet de donner du sens à une situa-
tion, utilise les connaissances stockées en mémoire et / ou les données issues de l’envi-
URQQHPHQW�GDQV�OH�EXW�©�G¶DWWULEXHU�XQH�VLJQL¿FDWLRQ�G¶HQVHPEOH�DX[�pOpPHQWV�LVVXV�GH�
O¶DQDO\VH�SHUFHSWLYH�ª�

Représentation et connaissance

Pour J.-F. Richard et al. (1990, p. 10), « les représentations […] sont des constructions 
FLUFRQVWDQFLHOOHV�IDLWHV�GDQV�XQ�FRQWH[WH�SDUWLFXOLHU�HW�j�GHV�¿QV�VSpFL¿TXHV��>«@�/D�
FRQVWUXFWLRQ�GH�OD�UHSUpVHQWDWLRQ�HVW�¿QDOLVpH�SDU�OD�WkFKH�HW�OD�QDWXUH�GHV�GpFLVLRQV�j�
prendre. […] [Elles] sont donc très particularisées, occasionnelles et précaires par nature. 
[…] Les connaissances sont aussi des constructions mais elles ont une permanence et ne 
sont pas dépendantes de la tâche à réaliser : elles sont stockées en mémoire à long terme 
HW��WDQW�TX¶HOOHV�Q¶RQW�SDV�pWp�PRGL¿pHV��HOOHV�VRQW�VXSSRVpHV�VH�PDLQWHQLU�VRXV�OD�PrPH�
IRUPH�ª��

En pédagogie, le concept de représentation est utilisé dans une acception très large qui 
englobe la représentation elle-même, la connaissance et le savoir. C’est donc un savoir 
SUpDODEOH�GH�O¶DSSUHQDQW��GHV�©�SDTXHWV�ª�GH�FRQQDLVVDQFHV��YUDLHV�RX�IDXVVHV��TXH�O¶HQVHL-
JQDQW�GRLW�HVWLPHU��GpWHFWHU��pYDOXHU��V¶LO�YHXW�SDUYHQLU�j�PRGL¿HU�OD�VWUXFWXUH�FRJQLWLYH�GH�
VRQ�pOqYH��©�&RPSUHQGUH��F¶HVW�PRGL¿HU�VHV�UHSUpVHQWDWLRQV��ª�6¶LO�H[LVWH�XQH�FRQWUDGLF-
tion entre les représentations de l’élève et celle du professeur, ce dernier ne doit pas « aller 
FRQWUH�ª��PDLV�SUHQGUH�HQ�FRPSWH��IDLUH�XQH�HVWLPDWLRQ�GX�FDGUH�DVVLPLODWHXU�TXL�SHUPHW�j�
O¶pOqYH�GH�FRQVWUXLUH�FH�W\SH�GH�UHSUpVHQWDWLRQ��HW�SDU�OH�UHODLV�G¶XQH�VLWXDWLRQ�GLGDFWLTXH�
appropriée, parvenir à la transformation souhaitée de la représentation initiale.

2 www.larousse.fr/dictionnaires/francais/repr%C3%A9senter/68486, consulté le 02 octobre 2017.
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5. PROFIL PÉDAGOGIQUE OU STYLE D’APPRENTISSAGE 
ET DIFFÉRENCIATION PÉDAGOGIQUE

5.1. 1RWLRQ�GH�SUR¿O�SpGDJRJLTXH

/D�QRWLRQ�GH�©�SUR¿O�SpGDJRJLTXH�ª�RX�GH�©�VW\OH�G¶DSSUHQWLVVDJH�ª�Q¶HVW�SDV�H[SOLFLWH��
(Q�HIIHW��LO�HVW�j�UHPDUTXHU�TXH�GDQV�OD�OLWWpUDWXUH�VXU�OHV�VW\OHV�G¶DSSUHQWLVVDJH�OHV�WHUPHV�
comme style d’apprentissage, style cognitif, type de personnalité, préférence sensorielle 
et modalité RQW�pWp�XWLOLVpV�GH�PDQLqUH�DVVH]�UHOkFKpH�HW�LQWHUFKDQJHDEOH��'DQV�OD�UH-
cherche actuelle, on parle aussi des tempéraments. Le facteur clé est le fait que les styles 
d’apprentissage se réfèrent à quelque chose qui est préféré par l’apprenant. Plusieurs 
acceptions se retrouvent dans la littérature pédagogique. En-voici quelques-unes.

3RXU�/��&��6DUDVLQ���������SRXU�TXL�OH�FRQFHSW�GH�©�VW\OH�G¶DSSUHQWLVVDJH�ª�VH�Gp¿QLW�
FRPPH�XQ�FHUWDLQ�PRGqOH�GH�FRPSRUWHPHQW�RX�GH�SHUIRUPDQFH�VSpFL¿TXH�G¶DSUqV�OHTXHO�
O¶LQGLYLGX�DSSURFKH�O¶H[SpULHQFH�GH�O¶DSSUHQWLVVDJH��OD�IDoRQ�GH�O¶LQGLYLGX�GH�UHFXHLOOLU�
l’information nouvelle renvoie au processus par lequel l’individu retient cette information.

6HORQ�+��5LSDWWL��������S�������SRXU�ELHQ�FRPSUHQGUH�OHV�VW\OHV�G¶DSSUHQWLVVDJH��LO�HVW�
LPSRUWDQW�GH�FRPSUHQGUH�OH�VW\OH�FRJQLWLI�GH�O¶LQGLYLGX��F¶HVW�j�GLUH�OD�PDQLqUH�GRQW�O¶LQ-
dividu traite l’information. Ce style cognitif�SHXW�rWUH�Gp¿QL�FRPPH�XQH�DSSURFKH�SUp-
férée et habituelle de l’individu pour organiser et représenter l’information. Pourtant, il 
HVW�pJDOHPHQW�LPSRUWDQW�GH�QRWHU�TXH�OH�VW\OH�G¶DSSUHQWLVVDJH�HW�OH�VW\OH�FRJQLWLI�VRQW�GHV�
FRQFHSWV�GLVWLQFWV���©�3RXU�OHV�SXULVWHV��OH�VW\OH�FRJQLWLI�HVW�LQQp�HW�VWDEOH�WDQGLV�TXH�OH�VW\OH�
G¶DSSUHQWLVVDJH�UpVXOWH�GH�O¶LQQp�HW�GH�O¶DFTXLV�HW�SHXW�GRQF�pYROXHU�SDU�O¶H[SpULHQFH�ª��
'¶XQ�SRLQW�GH�YXH�KLVWRULTXH��OH�VW\OH�FRJQLWLI��GRQW�OD�EDVH�HVW�O¶pWXGH�GH�OD�FRJQLWLRQ�HW�
GH�OD�SHUVRQQDOLWp��HVW�SOXV�DQFLHQ�TXH�OH�VW\OH�G¶DSSUHQWLVVDJH�GRQW�O¶pWXGH�HVW�SOXV�OLpH�
aux situations d’apprentissage concrètes.

(Q�VRPPH��PDOJUp�OD�YDULDWLRQ�GH�OD�Gp¿QLWLRQ�GX�VW\OH�G¶DSSUHQWLVVDJH��QRXV�SRXYRQV�UH-
WHQLU�DYHF�+��5LSDWWL��������S������TXH�©�OHV�VW\OHV�G¶DSSUHQWLVVDJH�VRQW�OHV�PDQLqUHV�VHORQ�
lesquelles les apprenants préfèrent acquérir et traiter l’information et à cause desquelles 
LOV�SUpIqUHQW�XQH�PpWKRGH��XQH�VWUDWpJLH�G¶HQVHLJQHPHQW�j�XQH�DXWUH�ª�

,O�IDXW�UHPDUTXHU�TXH�OH�VW\OH�G¶DSSUHQWLVVDJH�SUHQG�HQ�FRQVLGpUDWLRQ�OH�VWDGH�GX�GpYH-
loppement de l’apprenant. Prashnig, cité par Ripatti (2013), fait remarquer que, dans 
OD�UpDOLWp��LO�\�D�beaucoup moins d’apprenants qui sont fortement visuels et auditifs et 
beaucoup plus d’apprenants cinesthésiques et tactiles en classe de l’école primaire que 
les enseignants ne pensent en général. Cela vient du fait que les centres de traitement 
GH�O¶LQIRUPDWLRQ�VHQVRULHOOH�VH�GpYHORSSHQW�j�GHV�U\WKPHV�GLIIpUHQWV�FKH]�FKDTXH�LQGL-
vidu, mais généralement, en premier, les enfants apprennent et gardent en mémoire les 
FKRVHV�GLI¿FLOHV�HQ�OHV�H[SpULPHQWDQW�GH�PDQLqUH�FLQHVWKpVLTXH� Ensuite, la modalité tac-
tile, c’est-à-dire la préférence de sens tactile, se développe, et environ à l’âge de 8 ans 
certains enfants développent aussi les aptitudes visuelles. En dernier, environ à l’âge de 
11 ans, c’est la modalité auditive qui se développe et les enfants apprennent à mémoriser 
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même l’information compliquée grâce à cette modalité. Pourtant, la majorité des enfants 
préserve la modalité cinesthésique et tactile pendant toute la période de l’école primaire.

5.2. Différents styles d’apprentissages

5LWD�HW�.HQQHWK�'XQQ���������FLWpV�GDQV�)��5D\QDO�HW�$��5LHXQLHU��������S��������RQW�Gp-
JDJp�WURLV�VW\OHV�G¶DSSUHQWLVVDJH�VHQVRULHOV�

a. Apprenants auditifs

Les apprenants auditifs préfèrent une information�SUpVHQWpH�GH�IDoRQ�orale, mais pour 
comprendre parfaitement les faits et les ensembles, ils préfèrent que l’information soit 
d’abord présentée en petites séquences individuelles. Les apprenants auditifs aiment en-
tendre les directives à haute voix, discuter de ce qu’ils apprennent, faire des jeux de 
vocabulaire, des casse-têtes, résoudre des énigmes, chanter, travailler en collaboration 
DYHF�GHV�SDUWHQDLUHV��IDLUH�GHV�UpFLWDWLRQV�HQ�FK°XU��HQVHLJQHU�DX[�DXWUHV�SRXU�FODUL¿HU�OHV�
OHoRQV��HWF�

b. Apprenants visuels

Les apprenants visuels, en plus d’aides visuelles, sont comparables aux apprenants aléa-
toires, holistiques, globaux, concrets et imaginatifs ; ils préfèrent avoir une image com-
plète avant d’entrer dans les détails. Ils aiment avoir des dessins pour illustrer les idées, 
utiliser des indices visuels pour mémoriser, aller en excursion scolaire pour vivre une ex-
périence visuelle, se servir de la visualisation pour voir les images dans leur tête, utiliser 
les graphiques et schémas conceptuels, utiliser les vidéos pour la révision, regarder des 
livres, observer les autres pour savoir quoi faire, etc.

c. Apprenants kinesthésiques et tactiles 

Les apprenants tactiles et kinesthésiques, de leur côté, apprennent en faisant, ils ont be-
VRLQ�G¶LQWHUDFWLRQ�SK\VLTXH�HW�LOV�VRQW�FRPSRUWHPHQWDX[�GDQV�OHXU�FDUDFWqUH��F¶HVW�j�GLUH�
qu’ils préfèrent les manipulations, qu’ils ont besoin de faire concrètement des choses pour 
apprendre, qu’il faut qu’ils participent à l’apprentissage actif en faisant et en touchant 
des choses concrètement. En d’autres termes, ils aiment avoir la possibilité de bouger, de 
tracer et souligner, interpréter les concepts et les histoires, concevoir des modèles ou faire 
des expériences, écrire ou dessiner en écoutant, marcher en parlant, s’imaginer dans les 
situations, examiner et manipuler le matériel, etc.

5.3. 6W\OH�G¶DSSUHQWLVVDJH�HW�GLIIpUHQFLDWLRQ�SpGDJRJLTXH

%HDXFRXS�G¶pWXGHV�RQW�PRQWUp�TXH�OHV�HQVHLJQDQWV�GHYUDLHQW�DYRLU�SRXU�EXW�XQ�VW\OH�
d’enseignement équilibré et, comme nous l’avons déjà constaté, ils ne devraient favori-
VHU�DXFXQ�VW\OH�SDUWLFXOLHU��PDLV�DYRLU�XQ�VW\OH�G¶HQVHLJQHPHQW�TXL�V¶DGDSWH�j�SOXVLHXUV�
VW\OHV�G¶DSSUHQWLVVDJH��,OV�SHXYHQW�SDU�H[HPSOH�VH�VHUYLU�GH�SRO\FRSLpV��GH�PDWpULHO�YLGpR��
d’enregistrements audio, encourager à prendre des notes et à lire, écrire les mots clés au 
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tableau, utiliser la discussion de groupe ou de classe, faire des sorties de terrains, utiliser 
du matériel, faire des manipulations, donner des explications et des instructions orales et 
HQFRXUDJHU�j�OD�SDUWLFLSDWLRQ�DFWLYH��SDUFH�TXH�FHV�WHFKQLTXHV�VRXWLHQQHQW�GHV�VW\OHV�G¶DS-
prentissage différents. Les enseignants devraient aussi être plus disposés à favoriser plus 
OHV�VW\OHV�G¶DSSUHQWLVVDJH�GHV�DSSUHQDQWV�HQ�FODVVH�

6. QUESTIONNEMENT

/H�TXHVWLRQQHPHQW�HVW�XQH�WHFKQLTXH�VSpFL¿TXHPHQW�DX�VHUYLFH�GH�OD�PpWKRGH�GH�UHGp-
couverte, de la méthode dialoguée, de la méthode interrogative, de la méthode d’observa-
tion (technique de l’observation dirigée), mais aussi de bien d’autres méthodes.

En situation d’enseignement / apprentissage, on peut distinguer le questionnement de 
l’initiative de l’apprenant et celui de l’initiative du professeur.

6.1. Les questions de l’apprenant

En tant que personne pensante, l’apprenant :

a. se pose toujours des questions�VXU�FH�TXL�D�pWp�²�3RXUTXRL�FHFL�D�GLVSDUX�"�¬�TXRL�
FHOD�VHUYDLW�LO�"�(WF��²��VXU�FH�TXL�HVW�²�&RPPHQW�HVW�FH�TXH�oD�PDUFKH�"�3RXUTXRL�IDLW�
RQ�FHOD�"�4X¶HVW�FH�TXL�SURYRTXH�FHFL�RX�FHOD�"�(WF��²�HW�VXU�FH�TXL�VHUD�²�4XHO�HVW�OH�
GHYHQLU�GH�WHOOH�FKRVH�RX�GH�WHO�SKpQRPqQH�"�&RPPHQW�WHO�pOpPHQW�SRXUUDLW�LO�pYROXHU�"�
Etc. —. Il se pose aussi des questions sur ce que fait le professeur, sur ce qu’il comprend, 
VXU�FH�TXH�GLW�OH�SURIHVVHXU��HWF��,O�HVW�GDQV�XQH�G\QDPLTXH���LO�FKHUFKH�j�LQWpJUHU�GH�
nouvelles données à ce qu’il a déjà dans sa tête ; il apprend, il comprend, il construit ses 
connaissances. Les questions que l’apprenant se pose ne sont pas visibles (perceptibles) 
en classe : elles sont l’émanation de ses représentations.

b. pose aussi des questions au professeur (pour trouver des réponses aux questions qu’il 
se pose). Ces questions, qui sont le socle de l’acte d’apprentissage, peuvent arriver au bon 
RX�DX�PDXYDLV�PRPHQW�GX�GpURXOHPHQW�GH�OD�OHoRQ��,O�IDXW�VDYRLU�OH�IDLUH�SDWLHQWHU��RX�ELHQ�
lui indiquer le moment propice pour poser sa question. Étant l’émanation de ses représen-
tations, les questions que pose l’apprenant doivent être prises en charge : il faut corriger 
ce qui n’est pas juste pour qu’il apprenne ce qui est juste et renforcer ce qui est juste par 
la valorisation de son idée (à l’apprenant). Prendre conscience de cet état de fait exige de 
la part de l’enseignant de susciter leur extériorisation à tous les moments du déroulement 
G¶XQH�OHoRQ��/H�SURIHVVHXU�GHYUD�FUpHU�GHV�SODJHV�ORUV�GH�VHV�DFWLYLWpV�RX�DSUqV�FKDTXH�
activité (recommandé en SVT) pour permettre aux apprenants de poser des questions ou 
même pour leur poser des questions (évaluation formative).
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6.2. Les questions du professeur

En situation de classe, le professeur pose des questions. Les questions du professeur sont :

a. adressées au professeur lui-même : ce sont des questions de relance dans le cas où il 
fait un exposé aux apprenants. Par exemple : &RPPHQW�DOORQV�QRXV�Gp¿QLU�OD�FRQMXJDLVRQ�
DX�QLYHDX�GH�O¶RV�"�/D�FRQMXJDLVRQ�VH�Gp¿QLW�FRPPH�pWDQW«�1RXV�QRXV�SRVRQV�OD�TXHVWLRQ�
de savoir quelles sont les différentes structures de… Les différentes structures que nous 
recensons sont…

b. adressées aux apprenants : ce sont des questions qui servent surtout de base à l’acte 
d’enseignement et qui visent à susciter leur participation. Les questions peuvent être libres 
ou dépendre d’un document, d’un matériel à exploiter par les apprenants. Par exemple : 
&LWH]�OHV�DFWLRQV�FRQVHUYDWULFHV�GHV�VROV�TXH�YRXV�DYH]�LGHQWL¿p�GDQV�OH�GRFXPHQW����
'p¿QLVVH]�OH�UpJLPH�DOLPHQWDLUH��Les questions de rappel, de motivation et d’évaluation 
entrent dans ce cadre. Les questions peuvent être adressées à un apprenant en particulier, 
ou à l’ensemble de la classe en général.

6.3. Les différents types de questions

(Q�VLWXDWLRQ�GH�FODVVH��GHX[�W\SHV�GH�TXHVWLRQV�VH�UHWURXYHQW�GDQV�OD�FRPPXQLFDWLRQ�HQWUH�
les acteurs. Ce sont les questions ouvertes et les questions semi-ouvertes ou fermées.

a. Les questions ouvertes sont très recommandées lors de l’animation, car elles font appel 
à une production intellectuelle élaborée de la part de l’apprenant. Par exemple : Décrivez 
l’appareil végétatif de la fougère. Cependant, il faut savoir les utiliser avec subtilité pour 
QH�SDV�VH�SHUGUH�GDQV�VD�SUHVWDWLRQ�HW�HQQX\HU�OHV�DSSUHQDQWV�TXL�SHXYHQW�VH�ODVVHU�FDU�LOV�
QH�FRPSUHQQHQW�SDV�OHV�TXHVWLRQV�TX¶RQ�SRXUUDLW�TXDOL¿HU�GH�©�EDWHDX[�ª��3DU�H[HPSOHV���
Que pensez-vous de… ? Qu’est-ce que vous pouvez dire de… ?

b. Les questions semi-ouvertes ou fermées sont à réponse facile pour l’apprenant, mais 
elles mobilisent très peu ses aptitudes cognitives. Néanmoins, bien utilisées avec les ques-
tions ouvertes, elles offrent l’occasion aux apprenants les moins expressifs de s’exprimer 
DVVH]�DLVpPHQW�HQ�FODVVH��3DU�H[HPSOH���Citez les trois parties du corps humain. Nommez 
les organes de locomotion de la paramécie. Si les matériaux qui servent à former le ba-
salte proviennent des couches internes de la Terre, dirons-nous que la roche est d’origine 
HQGRJqQH�RX�G¶RULJLQH�H[RJqQH�"�8Q�RV�ORQJ�HVW�LO�FRQVWLWXp�GH�GHX[�pSLSK\VHV�UHQÀpHV�
aux deux extrémités, encadrant au milieu une diaphyse ?

7. COMMUNICATION

Communiquer, c’est échanger des informations entre interlocuteurs (émetteur et récep-
teur, et vice-versa). En situation d’enseignement / apprentissage, la communication peut 
être considérée comme étant le moteur de l’activité pédagogique. En effet, enseigner 
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(dispenser un contenu, faire des illustrations, donner une tâche à exécuter, donner 
FRQVLJQHV�j�UHVSHFWHU��GRQQHU�XQ�H[HUFLFH�j�IDLUH��IDLUH�XQH�V\QWKqVH��HWF����F¶HVW�FRP-
muniquer et apprendre (poser une question, donner une réponse, respecter une consigne, 
exécuter une tâche, etc.), c’est également communiquer.

7.1. La communication verbale et la communication non verbale

,O�IDXW�GLVWLQJXHU�JOREDOHPHQW�GHX[�W\SHV�GH�FRPPXQLFDWLRQ���OD�FRPPXQLFDWLRQ�YHUEDOH�
(orale ou écrite) et la communication non verbale ou gestuelle.

En situation d’enseignement / apprentissage, le professeur et les apprenants, mais bien plus 
O¶HQVHLJQDQW��IRQW�XVDJH�GHV�GHX[�W\SHV�GH�FRPPXQLFDWLRQ��/D�FRPPXQLFDWLRQ�YHUEDOH�
écrite en classe sera tout ce qui sera noté sur un support quelconque (tableau, document, 
etc.) par le professeur ou par les apprenants. La communication verbale orale, par contre, 
renferme tout ce qui sera dit oralement, soit par un apprenant, soit par le professeur.

La communication est un outil qui permet aux acteurs en situation de classe d’échanger 
des informations de diverses natures.

7.2. Les interactions

'H�IDoRQ�JpQpUDOH��XQH�LQWHUDFWLRQ�UHQYRLH�j�XQH�DFWLRQ�UpFLSURTXH��'pSDVVDQW�OH�FRQFHSW�
de relation, l’interaction implique un véritable processus, conscient ou inconscient, de 
construction et d’échange mutuel. L’interaction est un processus d’apprentissage social 
valorisé comme un mode positif de communication. Ainsi, être en relation, c’est adhérer 
DX�V\VWqPH�VRFLDO�GDQV�OHTXHO�RQ�VH�WURXYH��,QWHUDJLU��F¶HVW�IDYRULVHU�VRQ�LQWpJUDWLRQ�DX�
V\VWqPH�GDQV�OHTXHO�RQ�YLW�

(Q�VLWXDWLRQ�GH�FODVVH��OHV�LQWHUDFWLRQV�YRQW�UHJURXSHU�WRXW�W\SH�G¶pFKDQJH�HQWUH�DSSUH-
nants et entre apprenants et professeur.

7.3. Les illustrations

'X�SRLQW�GX�YXH�pW\PRORJLTXH��OH�WHUPH�illustration vient de lustro, concept italien qui 
VLJQL¿H�lumière, éclat, et lustrare�TXL�VLJQL¿H�faire briller, éclairer. Les illustrations se 
composent de tout ce qui, en situation d’enseignement / apprentissage des SVT, sera uti-
lisé (document, maquette, écorché, schéma illustratif, du matériel ou partie de matériel 
vivant, etc.) pour rendre plus clair, plus explicite le langage verbal.

Les illustrations sont classées en communication dans le langage iconique.

N. B. : Les illustrations doivent pouvoir être utilisées pour construire les représenta-
tions des apprenants et pour l’évaluation.
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Tu débuteras la séance avec l’accueil des élèves, le contact social et tu contrôleras les 
présences.

1. COMMENT METTRE EN ŒUVRE LA FICHE 
PÉDAGOGIQUE ?

1.1. Mettre en œuvre le rappel en classe

Comme mentionné dans la séquence 1, pour le rappel tu as deux possibilités. Nous choi-
sissons ici de t’entretenir sur celle que nous te conseillons et qui est bien adaptée au niveau 
des classes dans lesquelles tu enseignes, c’est-à-dire le rappel dirigé participatif (fait par 
les apprenants). Dans la pratique, après avoir fait le contrôle des présences, tu feras une 
transition qui te permettra de passer harmonieusement du contrôle de présences au rappel. 
Voici quelques exemples de formules : Maintenant, rappelons ce que nous avons fait le 
cours passé. Voyons à présent ce que vous avez retenu de la leçon précédente. Nous allons 
nous rafraichir la mémoire sur ce que nous avons fait la séance dernière. 

N. B. :�/H�UDSSHO�pWDQW�XQH�pYDOXDWLRQ���YpUL¿FDWLRQ�GHV�DFTXLV�GH�OD�VpDQFH�SDVVpH��LO�
est capital de veiller à faire fermer les cahiers des apprenants avant de procéder au 
rappel (sous peine de nullité du rappel).

Tu recueilleras les réponses des apprenants aux questions que tu leur poses sans les porter 
DX�WDEOHDX��7X�OHV�WUDLWHUDV�RUDOHPHQW�HQ�UHQYR\DQW�SDU�H[HPSOH�OHV�UpSRQVHV�j�O¶HQVHPEOH�
de la classe : Êtes-vous d’accord avec ce qu’il ou elle a dit ? Qui n’est pas d’accord avec 
ce qui a été dit ? Quelqu’un a-t-il quelque chose à ajouter ou à corriger ? Ah bon ? Ce 
qu’il / elle a dit est vrai ? Etc.

&HWWH�IDoRQ�GH�IDLUH�SUpVHQWH�O¶DYDQWDJH�GH�WH�SHUPHWWUH�GH�VRQGHU�WD�FODVVH�D¿Q�G¶HVWLPHU�
OH�GHJUp�HW�OH�WDX[�G¶DWWHLQWH�GH�WHV�REMHFWLIV�GH�OD�OHoRQ�SUpFpGHQWH��,O�IDXW�pJDOHPHQW�TXH�
WX�VDFKHV�TXH�F¶HVW�XQH�SKDVH�LPSRUWDQWH�GH�WRQ�LQWURGXFWLRQ�GH�OD�OHoRQ��6¶LOV�RQW�ELHQ�Up-
SRQGX�DX[�TXHVWLRQV��F¶HVW�TX¶LOV�RQW�ELHQ�DSSULV�OD�OHoRQ��WX�OHV�IpOLFLWHV�HW�OHV�HQFRXUDJHV�
j�FRQWLQXHU�GDQV�FHWWH�YRLH��3DU�FRQWUH��VL�OH�UDSSHO�HVW�©�GLI¿FLOH�ª��SHX�GH�GRLJWV�OHYpV�
pour répondre aux questions, réponses fausses, lacunaires, approximatives, etc.), tu dois 
OHV�FRQYDLQFUH�G¶DSSUHQGUH�GDYDQWDJH�OHV�OHoRQV��$X�EHVRLQ��WX�UpH[SOLTXHV�OHV�SDUWLHV�TXL�
n’ont pas été maitrisées.

&KDTXH�UpSRQVH�TXH�WX�UHoRLV�GRLW�rWUH�DSSUpFLpH���

 –  par le langage verbal : Oui, c’est bien Rayna. D’accord, Issoufa. Parfait. Très bonne 
ou belle réponse. Non, ce n’est pas ça, Astride. Est-ce-que tu as bien compris la ques-
tion ? Je reprends… Je reformule… ;

 – �SDU�OH�ODQJDJH�JHVWXHO���XQ�KDXVVHPHQW�GH�WrWH��XQ�VRXULUH��HQ�VH�GpSODoDQW�YHUV�O¶DSSUH-
nant qui répond, etc. 
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1.2. Mettre en œuvre les prérequis en classe

Les prérequis te permettent, d’une part, d’évaluer le niveau des acquisitions antérieures 
GHV�DSSUHQDQWV�HW��G¶DXWUH�SDUW��G¶DVVXUHU�OH�OLHQ�HQWUH�FHV�DFTXLVLWLRQV�HW�OD�OHoRQ�GX�MRXU��
6L�WX�OD�UpDOLVHV�GH�IDoRQ�SDUWLFLSDWLYH��HQ�SRVDQW�GHV�TXHVWLRQV�VXU�OHV�QRWLRQV�FLEOpHV�ORUV�
de ta préparation), comme nous te le conseillons vivement, tu pourras procéder comme 
DX�QLYHDX�GX�UDSSHO�SRXU�rWUH�V�U�TXH�©�WRXV�ª�WHV�DSSUHQDQWV�VRQW�VXU�OD�PrPH�ORQJXHXU�
d’onde. Une nuance mérite d’être soulignée à ce niveau. Si les apprenants ne s’en sou-
viennent plus ou bien si peu d’élèves s’en souviennent, tu devras renforcer / expliquer les 
notions. Tu t’assures ensuite que les notions sont bien installées avant de poursuivre.

1.3. Mettre en œuvre la motivation en classe

Tu mèneras une activité qui va éveiller la curiosité et susciter l’intérêt des apprenants pour 
OD�OHoRQ�GX�MRXU��3RXU�FHOD��WX�IHUDV�FH�TXH�WX�DV�SUpYX�VXU�WD�¿FKH�GH�OHoRQ��4XH�FH�VRLW�
une petite histoire que tu contes, ou bien des questions que tu poses aux apprenants, tu 
feras en sorte de les avoir bien attentifs. Le problème que tu soulèves dans ton histoire, ou 
les questions que tu leur poses nécessite sûrement des réponses ou appréciations d’appre-
nants. Tu te garderas de les apprécier. Tu veilleras surtout à créer le doute, le questionne-
ment / interrogation dans leur tête.

7X�SRXUUDLV�SRXU�UHQGUH�SOXV�DWWUD\DQWH�OD�PRWLYDWLRQ��HQ�XWLOLVDQW�GX�PDWpULHO��HQ�OLHQ�
DYHF�WD�PRWLYDWLRQ���GRQQHU�O¶LQWpUrW�GH�OD�OHoRQ��SXLV�GX�VHQV�j�O¶DSSUHQWLVVDJH�HQ�SUpVHQ-
tant quelques objectifs du cours.

/D�PRWLYDWLRQ�GpERXFKHUD�VXU�OH�WLWUH�GH�OD�OHoRQ�GX�MRXU�TXH�WX�SRUWHUDV�DX�WDEOHDX�HQ�OD�
�OHoRQ��VLWXDQW�GDQV�OD�SURJUHVVLRQ��UDSSHO�GX�SODQ�DX�WDEOHDX��

N. B. : Tu veilleras à subdiviser ton tableau en trois parties avant de porter le titre de 
OD�OHoRQ�DX�WDEOHDX�

1.4. Mener des activités pédagogiques en classe

,O�V¶DJLW�j�FH�QLYHDX�GH�GpURXOHU�OHV�DFWLYLWpV��GH�FKDTXH�pWDSH��TXH�WX�DV�VXU�WD�¿FKH��$SUqV�
avoir porté le titre de l’activité au tableau, tu t’intéresseras aux deux dernières colonnes 
du tableau (activités du professeur et activités des élèves). Tu peux lire tes notes pour la 
PLVH�HQ�°XYUH��PDLV�pYLWH�GH�WURS�W¶\�FROOHU�DX�SRLQW�G¶DYRLU�WHV�\HX[�FRQVWDPPHQW�SORQ-
gés dans ta préparation.

,O�HVW�LPSRUWDQW�TXH�WX�UHVWHV�¿GqOH�j�WD�¿FKH�SpGDJRJLTXH��F¶HVW�j�GLUH�TXH�WX�IDVVHV�FH�
TXH�WX�\�DV�SUpYX��7X�PqQHUDV�WHV�DFWLYLWpV�HW�PHWWUDV�OHV�DSSUHQDQWV�HQ�DFWLYLWpV�FRQIRU-
PpPHQW�j�FH�TXH�WX�DV�SUpYX�VXU�WD�¿FKH��/HV�DFWLYLWpV�SpGDJRJLTXHV�SHXYHQW�rWUH�PHQpHV�
de trois manières (ou moments) différentes en fonction de l’organisation de la classe.



INTRO

A
N

IM
AT

IO
N

 D
E

 L
A 

C
LA

S
S

E

878787

CONSTAT
MÉMENTO : 
CE QUE TU 

DOIS SAVOIR
ACTIVITÉSDIAGNOSTICOBJECTIFS CORRIGÉS BILANDÉMARCHE 

MÉTHODOLOGIQUE

1.4.1. Activités en classe entière

Il s’agit d’activités au cours desquelles tu as, le plus souvent, une attitude magistrale. 
Tu t’appuies à ce moment-là sur la technique de l’exposé (la dictée s’il s’agit de la prise 
GH�QRWHV���XQ�SRO\FRSLp��XQ�PDQXHO�VFRODLUH��HWF��6XLYDQW�OD�SODFH��PRPHQW��GH�O¶DFWLYLWp�
dans le processus d’apprentissage, on parlera d’activité d’introduction ou d’activité de 
synthèse.

a. L’activité d’introduction

S’inscrivant dans une démarche déductive, elle précède les activités en groupe (de TD ou 
de TP). À ce niveau, c’est à toi de présenter le savoir. Tu as alors la posture du magister 
HW�WX�HV�SHUoX�FRPPH�OH�VHXO�GpWHQWHXU�GH�FH�VDYRLU�DX[�\HX[�GH�O¶DSSUHQDQW��&H�GHUQLHU�
LQWHUYLHQW�WUqV�SHX�GDQV�OH�GpURXOHPHQW�GH�O¶DFWLYLWp��©�7X�GRLV�j�FH�PRPHQW�Oj�W¶DSSX\HU�
sur des exemples qui offrent une corrélation immédiate avec le savoir cognitif ou métho-
GRORJLTXH�ª��0��$XEOLQ�FLWp�GDQV�%HUUDGD��������S�������,O�HVW�pYLGHQW�SRXU�WRL�TXH�FHWWH�
IDoRQ�GH�IDLUH�HVW�GLUHFWH��V�UH�HW�UDSLGH��PDLV�RIIUH�WUqV�SHX�GH�SODFH�j�O¶DFWLYLWp�GH�O¶DS-
prenant, donc à ses apprentissages.

b. L’activité de synthèse (formalisation)

C’est une activité qui fait suite aux activités en groupes (de TD ou de TP), elle s’inscrit 
dans une logique inductive. Au cours de cette activité, tu dois faire émerger le savoir en le 
décontextualisant. Tu te positionnes alors comme un médiateur entre le savoir et l’appre-
nant. Pour cela, tu t’appuies sur le processus de découverte de ce savoir (lors des activités 
en groupe), ce qui permet sa conceptualisation, sa structuration et son organisation.

1.4.2. $FWLYLWpV�HQ�JURXSH�GH�7'

Elles sont communes à tous les apprenants et reposent sur la participation active de cha-
cun d’eux. Elles nécessitent une banque d’exercices dont la rédaction et la pertinence 
doivent être avérées.

Suivant leur place dans le processus d’apprentissage, elles auront une vocation d’appli-
cation (parce qu’inscrite dans une logique déductive) ou de découverte (parce qu’inscrite 
dans une logique inductive). Il va sans dire que l’approche inductive est indiquée pour 
permettre des réels apprentissages chez l’apprenant.

1.4.3. $FWLYLWpV�HQ�JURXSH�GH�73

Pour Berrada (2011, pp. 16-17), ces activités différenciées selon les élèves les mobilisent 
FRPSOqWHPHQW�HQ�WHUPHV�GH�UpÀH[LRQ�HW�G¶DFWLRQ��©�(OOHV�SHUPHWWHQW�OD�FRQIURQWDWLRQ�j�
XQH�UpDOLWp�FRQFUqWH�HW�DLGHQW�j�O¶DSSURSULDWLRQ�RX�OD�FRPSUpKHQVLRQ�GHV�SKpQRPqQHV�ª�HW�
constituent un moment privilégié d’échanges d’idées, de travail en commun, d’argumen-
tation, d’explications réciproques, etc.
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Comme les activités en groupe de TD, elles pourront avoir une vocation d’application ou 
d’illustration ou de découverte. 

1.5. Mettre en œuvre le récapitulatif en classe

Étant exposé oralement par le professeur, tu veilleras à respecter les règles de l’exposé 
oral :

 –  moduler le ton ou le débit de ta voix pour mettre une notion par exemple en exergue ;
 –  te tenir face aux apprenants ;
 –  utiliser un langage simple (phrases courtes), clair (mots faciles et accessibles aux ap-

prenants) et direct (pas d’explication, pas de commentaire) ;
 –  utiliser des formules comme : Nous retiendrons de notre leçon du jour que… Comment 
DOORQV�QRXV�Gp¿QLU�OD�ÀHXU�"�1RXV�GLURQV�TXH�OD�ÀHXU�HVW… 

1.6. Mettre en œuvre l’évaluation en classe

1.6.1. ¬�OD�¿Q�GH�OD�OHoRQ

&RPPH�VRQ�QRP�O¶LQGLTXH��O¶pYDOXDWLRQ�GH�WD�OHoRQ��HQ�¿Q�GH�VpDQFH��WH�SHUPHW�GH�MXJHU�
du niveau d’atteinte de tes objectifs opérationnels visés (juger de l’apprentissage ou de la 
compréhension des apprenants). Elle est en général une évaluation sommative.

&RPPHQW�SURFpGHU�GH�IDoRQ�FRQFUqWH�HQ�VLWXDWLRQ�GH�FODVVH�"

,O�V¶DJLUD�SRXU�WRL�GH�PHWWUH�HQ�°XYUH�O¶pYDOXDWLRQ�GH�OD�OHoRQ�TXH�WX�DV�SUpYXH�VXU�WD�¿FKH�
GH�OHoRQ��/HV�LWHPV�G¶pYDOXDWLRQ�pWDQW�UpGLJpV�VXU�WD�¿FKH��WX�OHV�SRVHUDV�DX[�DSSUHQDQWV��
HQ�SUHQDQW�ELHQ�VRLQ�GH�OHXU�IDLUH�IHUPHU�OHV�FDKLHUV�GH�OHoRQV��7X�OHXU�IHUDV�UDQJHU�pJD-
OHPHQW�WRXW�GRFXPHQW�D\DQW�VHUYL�j�OD�OHoRQ�GX�MRXU�HW�FRQWHQDQW�GHV�UpSRQVHV�DX[�TXHV-
tions. Tu effaceras la partie du milieu du tableau et tout autre élément du plan ou des mots 
FOpV�HW�GLI¿FLOHV�FRQVWLWXDQW�XQH�UpSRQVH�j�XQH�TXHVWLRQ��

Il est fort important de signaler à ce niveau un certain nombre d’exigences :

 –  les réponses données par les apprenants sont appréciées, mais si aucune bonne réponse 
Q¶HVW�GRQQpH�j�XQH�TXHVWLRQ��WX�WH�JDUGHUDV�G¶\�UpSRQGUH��7X�SUHQGUDV�VHXOHPHQW�DFWH�
de la non atteinte de l’objectif que vise la question. C’est en ce moment un enseigne-
ment sur le contenu relatif à cet objectif qu’il faut reprendre au prochain cours ;

 –  chaque item d’évaluation doit impérativement être répondu par un seul apprenant ;
 –  comme c’est une évaluation qui vise à contrôler l’atteinte des objectifs opérationnels 
IRUPXOpV��j�FKDTXH�LWHP��WX�HVWLPHUDV�©�OH�QRPEUH�GH�GRLJWV�HQ�O¶DLU�ª��7X�LQWHUURJH-
UDV�©�FHX[�TXL�OqYHQW�OH�GRLJW�ª�HW�©�FHX[�TXL�QH�OqYHQW�SDV�OH�GRLJW�ª�SRXU�W¶DVVXUHU�
TXH�©�FHX[�TXL�OqYHQW�OH�GRLJW�ª�FRQQDLVVHQW�HIIHFWLYHPHQW�DX�PRLQV�OD�UpSRQVH�j�OD�
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TXHVWLRQ��7X�YHLOOHUDV�j�UHQYR\HU�FKDTXH�UpSRQVH�j�O¶HQVHPEOH�GH�OD�FODVVH�SRXU�W¶DVVX-
rer que les autres ont la bonne réponse ou bien n’ont pas aussi une mauvaise réponse 
selon le cas.

N. B. : En situation de classe, il peut arriver que tu ne puisses pas évaluer tous les 
REMHFWLIV�GH�WD�OHoRQ��&HOD�SHXW�rWUH�G���VRLW�DX�QRPEUH�pOHYp�GHV�LWHPV��VRLW�DX[�RE-
MHFWLIV�GLI¿FLOHV�j�pYDOXHU��REMHFWLIV�SV\FKRPRWHXUV�SDU�H[HPSOH��

1.6.2. Pendant la séance de cours

,O�IDXW�TXH�WX�UHWLHQQHV�TXH�O¶pYDOXDWLRQ�SRXU�rWUH�HI¿FDFH�HW�EpQp¿TXH�DX[�DSSUHQWLVVDJHV�
de l’apprenant doit être permanente et permettre de déboucher sur des réajustements / re-
médiations (évaluation formative). Pour se faire, tu permettras aux apprenants d’interagir 
avec toi à divers moments de ta prestation (lorsque les élèves sont en activités ou après 
chaque activité).

a. Lorsqu’ils sont en activité

C’est le moment où les apprenants peuvent poser des questions de compréhension (Nous 
n’avons pas compris la première consigne…), d’éclaircissement (0RQVLHXU��TXH�VLJQL¿H�
tel élément ?), de relance (Monsieur, nous sommes à ce niveau, est-ce que nous pouvons 
poursuivre avec… ?), etc. Ils peuvent également faire des apports en répondant aux ques-
tions que tu leur poseras expressément. Cependant, il faudra que tu veilles à traiter les ré-
ponses / apports qu’ils donnent et qui constituent des représentations, pour leur permettre 
d’apprendre des données justes.

b. Après chaque activité menée

&KDTXH�IRLV�TXH�WX�DFKqYHV�XQH�DFWLYLWp�G¶XQH�pWDSH�GH�WD�OHoRQ��WX�SRXUUDV�IDLUH�XQ�EUHI�
récapitulatif (récapitulatif partiel) de l’activité avant la prise de notes des apprenants. Tu 
peux le faire toi-même, comme tu peux le faire faire par les apprenants. Après cela, tu leur 
donneras la parole pour qu’ils posent d’éventuelles questions (feed-back partiel) que tu 
WUDLWHUDV�GH�OD�IDoRQ�OD�SOXV�DGpTXDWH�

N. B. :�3RXU�TXH�OHV�GLIIpUHQWHV�VpTXHQFHV�GH�WD�OHoRQ�Q¶DSSDUDLVVHQW�SDV�GH�©�IDoRQ�
SDUDFKXWpH�ª��LO�WH�IDXGUDLW�IDLUH�j�FKDTXH�IRLV�XQH�WUDQVLWLRQ�HQWUH�GHX[�VpTXHQFHV�
consécutives (qui se suivent) de ton cours. Inspire-toi de la transition qui t’es propo-
sée au niveau du rappel. Les transitions sont matérialisées par les tirets dans ce qui 
suit : Contrôle de présences – Rappel – Prérequis – Motivation – Étape 1 – (Activité 1 
– Activité 2 – …) – Étape 2 – (Activité 1 – Activité 2 – …) – Récapitulatif – Feed-
back – Évaluation.
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1.7. Clôturer la séance 

7X�WHUPLQHUDV�OD�VpDQFH�HQ�LQYLWDQW�OHV�DSSUHQDQWV�j�QHWWR\HU�OH�WDEOHDX��j�UDQJHU�HW�j�UH-
mettre de l’ordre dans la classe (sensibilisation au savoir-être, à la responsabilisation). Tu 
veilleras alors au remplissage du cahier de texte.

Avant de quitter la classe, tu prendras congé de ta classe : Au revoir, on se retrouve le… 
Passez une bonne journée. Mais, avant cela, tu informeras formellement la classe que la 
OHoRQ�HVW�DFKHYpH���Nous nous arrêtons là / à ce niveau pour aujourd’hui, nous poursui-
YURQV�OD�SURFKDLQH�IRLV��&HFL�PHW�¿Q�j�QRWUH�OHoRQ�GX�MRXU��RQ�VH�GRQQH�UHQGH]�YRXV�SRXU�
la prochaine séance. Puis, tu les remercies pour leur attention et pour leur participation. 
/D�FO{WXUH�GH�OD�OHoRQ�Q¶pWDQW�SDV�UpGLJpH�VXU�OD�¿FKH�GH�OHoRQ��LO�IDXW�IDLUH�SUHXYH�G¶XQ�
peu de créativité pour bien articuler et varier les différentes formules que tu utilises. 

2. EXIGENCES D’UNE BONNE ANIMATION

Pour réussir ta prestation en classe, tu devras veiller à un certain nombre d’aspects de 
ton animation. Il s’agira pour l’essentiel de tes déplacements en classe, la gestion de ton 
autorité, ta communication (les interactions, la voix), la gestion des supports et matériel 
didactiques (ton tableau, du matériel). Tu devrais, pour permettre de meilleurs apprentis-
VDJHV�FKH]�OHV�DSSUHQDQWV��DYRLU�GHV�SUDWLTXHV�SpGDJRJLTXHV�DFWLYHV��SRXYRLU�PHWWUH�HQ�
œuvre la méthode expérimentale en classe et contextualiser tes enseignements. Les lignes 
qui suivent te donnent quelques astuces pour les réussir en situation de classe.

2.1. Le déplacement en classe

Tes déplacements en classe doivent être intentionnels, avec des objectifs bien précis : 
suivre et contrôler les activités lorsque les apprenants sont en train de travailler ; répartir 
ta voix dans toute la classe ; visualiser le tableau (lisibilité, propreté, ordre) ; etc.

/H�GpSODFHPHQW�D\DQW�pWp�SULV�HQ�FRPSWH�GDQV�GLIIpUHQWHV�UXEULTXHV�GH�FH�OLYUHW��WX�YHLOOH-
UDV�j�W¶\�UpIpUHU�SRXU�GH�SOXV�DPSOHV�LQIRUPDWLRQV�

2.2. La gestion de l’autorité

Tu dois avoir à l’esprit que la gestion de l’autorité (un minimum de discipline) est un 
aspect important de l’animation en classe. La gestion de l’autorité en situation de classe 
SHUPHW�j� OD�FRPPXQLFDWLRQ�©�DSSUHQDQWV�DSSUHQDQWV�ª��©�DSSUHQDQWV�SURIHVVHXU�ª�HW�
©�SURIHVVHXU��DSSUHQDQWV�ª��G¶DYRLU�OLHX��(OOH�YD�FRQVLVWHU�HVVHQWLHOOHPHQW�j�FH�TXH��

•  tu interpelles les apprenants sur leur participation au cours, au rappel et à l’évaluation ; 
sur le respect des consignes : Attention, relisez bien les consignes… ; sur le sérieux au 
travail et la gestion du temps : On se dépêche, il sera bientôt l’heure… ;
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•  tu veilles à ce que tous les apprenants suivent les activités réalisées par le professeur. 
$XVVL�TX¶LOV�UpDOLVHQW�RX�SDUWLFLSHQW�DX[�DFWLYLWpV�TXL�OHXU�VRQW�FRQ¿pHV�HW�TX¶LOV�Up-
pondent aux questions ou qu’ils posent des questions ;

•  tu veilles au respect entre les différents acteurs en classe : respect entre apprenants 
HW�UHVSHFW�HQWUH�DSSUHQDQWV�HW�SURIHVVHXU��0DLV�VDFKH�TX¶XQ�FOLPDW�GH�FRQ¿DQFH�HW�GH�
respect se cultive. C’est à toi d’indiquer aux apprenants le chemin à suivre en les res-
pectant. Pour cela, un certain nombre d’écueils en la matière sont à éviter :
 –  tu ne dois pas te moquer, insulter ou ridiculiser un apprenant qui donne une mau-

vaise réponse, qui n’arrive pas à s’exprimer et veiller à ce que les autres apprenants 
ne le fassent pas également. Tu devrais au contraire l’aider : Oui, continue ! Donc tu 
veux dire… ;

 – �WX�WH�JDUGHUDV�GH�IDLUH�GHV�FRPPHQWDLUHV�GpSODFpV�VXU�XQ�KDQGLFDS�SK\VLTXH��SK\-
siologique ou autre d’un apprenant et veiller à ce qu’un apprenant ne le fasse en ta 
présence sans présenter des excuses à l’intéressé ;

 –  tu rechercheras toujours le silence en classe quand toi ou un apprenant est en train 
de s’exprimer (pour favoriser l’écoute) : On écoute ce qu’il dit… Pour faire taire 
un bavard, par exemple, tu l’interpelleras par son nom : Michel, oui, nous voulons 
entendre aussi ou simplement : Issa ! en le regardant ou non ;

 –  tu veilleras à ce qu’un apprenant n’interrompt pas un autre qui est en train de s’ex-
primer : Écoute d’abord, tu réagiras après… ;

 –  etc. ;

• �WX�LQWHUSHOOHV�DXVVL�FHUWDLQHV�©�FDWpJRULHV�ª�G¶DSSUHQDQWV��
 –  les timides : Oui, Anicet, tu n’as pas encore parlé ! Aïna, tu veux répondre ? ;
 –  ceux qui ne lèvent pas le doigt : Ceux qui ne lèvent pas le doigt, vous suivez ? Vous 

comprenez ? Un d’entre vous peut-il répondre à la question ;
 –  ceux qui se tiennent mal en classe��FHX[�TXL�VRQW�FRXFKpV�VXU�OHV�WDEOHV��TXL�V¶DVVH\HQW�

mal) : La classe n’est pas un dortoir ! On se redresse, on se tient correctement ! ;

•  tu décourages ceux qui bavardent, perturbent le cours et dérangent leurs voisins. De 
IDoRQ�IHUPH��WX�SRXUUDV�OH�IDLUH�GH�OD�PDQLqUH�VXLYDQWH���Si tu n’es pas intéressé par le 
cours, ta présence n’est pas obligatoire, Si tu continues à perturber le cours et à dé-
ranger les autres, tu vas aller dehors, etc. De manière souple, les formules qui suivent 
peuvent être utilisées : Annick, le cours ne t’intéresse pas ? Gilles, on ne dérange ses 
voisins ! ;

•  tu dissuades ceux qui font du bruit quand ils lèvent le doigt. Intervenant dans des 
classes du post-primaire, tu seras confronté à des apprenants qui claquent les doigts et 
TXL�FULHQW�j�WRXW�YHQW�©�PRL��PRQVLHXU�ª�TXDQG�WX�OHV�LQWHUURJHV��&DOPH�OHXUV�DUGHXUV�HQ�
les titillant : Vous êtes de grands élèves maintenant, on ne claque plus les doigts, on ne 
crie plus « moi, monsieur », levez simplement les doigts, je vous vois très bien, etc. ;

• �WX�YHLOOHV�j�FH�TXH�WRXV�OHV�DSSUHQDQWV�H[pFXWHQW�WRXWHV�OHV�WkFKHV�TXH�WX�OHXU�FRQ¿HV�HW�
réalisent toutes les activités que tu leur donnes : il faut simplement que tu suives et que 
tu contrôles.
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2.3. La gestion de la communication

La communication d’une manière générale est au cœur du processus d’enseignement / ap-
prentissage. La qualité de la communication en classe conditionne la réussite de ta pres-
tation en classe. Elle renferme divers aspects dont l’initiation et la sensibilisation (la mo-
tivation), le renforcement de la participation des apprenants, l’exploitation des réponses 
des apprenants et la généralisation de la participation des apprenants (les interactions), 
l’utilisation d’exemples et le questionnement (gestion des interactions), l’utilisation du 
tableau, la voix, la communication verbale, la communication non verbale et l’écoute. 
Nous nous intéresserons aux quatre derniers aspects sus-énumérés de la communication.

2.3.1. La communication verbale ou le langage verbal

La communication peut se faire par des mots à l’oral ou à l’écrit. Chaque fois que tu écris 
au tableau, que tu t’adresses à l’oral aux apprenants en classe (explication, dictée du résu-
mé, exposé de consignes, etc.), tu fais usage du langage verbal.

a. Le langage verbal écrit

Pour le réussir en situation de classe, tu devras soigner ton écriture et la présentation de 
ce que tu écris au tableau. Tu feras l’effort d’avoir une écriture la plus lisible possible : 
ELHQ�IRUPHU�OHV�OHWWUHV��ELHQ�HVSDFHU�OHV�PRWV��HW�pFULUH�VXI¿VDPPHQW�JURV�SRXU�rWUH�ELHQ�
SHUoX�SDU�WRXV�OHV�DSSUHQDQWV��7X�GHYUDV�YHLOOHU�j�OD�SRVLWLRQ�GH�FH�TXH�WX�pFULV��ELHQ�FHQ-
trer ou veiller à ce que tous les apprenants puissent voir ce que tu écris. Tu surveilleras 
particulièrement ton expression au tableau de manière à ne pas avoir de coquilles (fautes 
et expressions maladroites) au tableau. Relis ce que tu écris du fond de la classe et des 
différents angles de la classe pour t’assurer que tout va bien.

Le langage verbal écrit peut être l’œuvre des apprenants, tu veilleras aux mêmes soins et 
plus particulièrement à la correction de leurs expressions pour leur permettre de s’appro-
prier la langue.

b. Le langage verbal oral

Il se retrouve partout en situation d’enseignement / apprentissage. Tous les acteurs en 
classe en font usage. C’est sans conteste une démarche banale et fréquente. Quelles sont 
OHV�FDUDFWpULVWLTXHV�SRXU�UpXVVLU�FHW�H[HUFLFH�HQ�FODVVH��SURIHVVHXU�HW�DSSUHQDQWV��"

 – �7X�GRLV�YHLOOHU�j�FH�TXH�OHV�DSSUHQDQWV�HW�WRL�D\H]�XQH�YRL[�ELHQ�SRVpH��WRQDOLWp��LQWHQ-
VLWp��TXDQG�YRXV�YRXV�H[SULPH]�

 –  Tu dois t’exprimer ou veiller à ce que les apprenants s’expriment clairement (articula-
WLRQ�GHV�PRWV��HW�GDQV�XQ�U\WKPH�DSSURSULp�

 – �7X�GRLV�YDULHU�O¶LQWRQDWLRQ�HW�OH�U\WKPH�GH�WD�YRL[�GDQV�O¶RSWLTXH�G¶REWHQLU�HW�GH�PDLQ-
tenir l’attention tout au long de la communication.

 –  Tu dois utiliser ou veiller à ce que les apprenants utilisent un vocabulaire précis et 
adapté au niveau de la classe.
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 – �7X�GRLV�XWLOLVHU�GHV�SKUDVHV�FRXUWHV�HW�DI¿UPDWLYHV��H[LJHQFH�GX�ODQJDJH�RUDO��TXDQG�WX�
t’exprimes.

 –  Tu dois veiller à établir un bon contact visuel avec tes apprenants et être attentif à leurs 
mimiques (langage gestuel en général, mais surtout l’expression du visage). Cela per-
met de jauger de l’état de suivi, de compréhension et d’attention des apprenants.

 – �7X�GRLV�YHLOOHU�j�ELHQ�VWUXFWXUHU�OH�FRQWHQX�GH�WD�FRPPXQLFDWLRQ��LGHQWL¿HU�FODLUHPHQW�
les étapes et souligner l’essentiel à chaque fois.

2.3.2. La communication non verbale ou communication gestuelle ou langage 
gestuel

Le langage des gestes en particulier et du corps en général sert généralement d’auxiliaire 
au langage verbal. Il précise le sens, complète, accentue, facilite le langage verbal (qu’il 
soit oral ou écrit). Tu peux utiliser le langage gestuel seul pour communiquer. C’est le cas 
TXDQG�WX�UHJDUGHV�RX�¿[HV��PHQDFHV�GX�JHVWH�XQ�DSSUHQDQW�SRXU�O¶LQWHUSHOOHU���TXDQG�WX�WH�
déplaces vers un apprenant pour le rappeler à l’ordre, etc. Il sert à faire des renforcements 
sociaux : sourire à un apprenant, hausser ou secouer la tête pour acquiescer ou réfuter les 
SURSRV�G¶XQ�DSSUHQDQW��HWF��7X�SRXUUDV�\�DYRLU�UHFRXUV�SRXU�JpUHU�XQH�GLVFXVVLRQ��GLVWUL-
buer la parole, donner son soutien à un apprenant qui s’exprime, etc. Tu feras usage aussi 
GHV�VLOHQFHV��GHV�SDXVHV�HQWUH�OHV�LQWHUYHQWLRQV�SRXU�SHUPHWWUH�OD�UpÀH[LRQ�RX�SRXU�PHWWUH�
des propos en exergue.

Tu te serviras également des informations que les apprenants font passer à travers leurs 
gestes et mimiques quand ils t’écoutent et te suivent, ou bien quand ils s’expriment en 
classe. Ce langage en fonction des cas peut traduire la fatigue (somnolence, tenue en 
classe, le regard, etc.), l’ennui ou le dégout (mimiques, manque d’attention, etc.), la dif-
¿FXOWp�j�FRPSUHQGUH��YLVDJHV�SHUSOH[HV��DJLWDWLRQ��HWF����O¶DWWHQWLRQ�VRXWHQXH��&H�VRQW�
des situations que tu dois gérer au cas par cas et en tenant compte de tous les éléments 
du contexte : l’heure de la journée, la période de l’année (chaleur ou froid), la nature du 
thème traité, etc. Tu peux être amené soit à interpeller, soit à encourager ou à donner des 
directives à l’apprenant pour gérer sa situation.

2.3.3. L’écoute

Tu dois être sûr d’une chose : il n’y aura jamais de communication en classe si les acteurs 
ne savent pas d’abord écouter. Tu dois avoir avec tes apprenants une écoute permanente 
et mutuelle. Pour réussir ton écoute en classe, tu devras avoir certaines attitudes : être 
attentif à l’autre (apprenant), être ouvert à l’inattendu, etc.

8QH�pFRXWH�DFWLYH�WH�SHUPHW�GH�GpFHOHU�OHV�LQVXI¿VDQFHV�GHV�LQIRUPDWLRQV�TXH�GRQQHQW�
les apprenants, et de traiter les représentations des apprenants sur les sujets soumis à leur 
UpÀH[LRQ�
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2.3.4. La gestion de la voix

Ta prestation pédagogique est essentiellement un processus de communication. Qui dit 
FRPPXQLFDWLRQ��GLW�PHVVDJH�pPLV�SDU�XQ�pPHWWHXU��SURIHVVHXU�RX�DSSUHQDQW��HW�UHoX�SDU�
XQ�UpFHSWHXU��SURIHVVHXU�RX�DSSUHQDQW���7X�IHUDV�HQ�VRUWH�GH�W¶H[SULPHU�GH�IDoRQ�DXGLEOH�
(tous les apprenants doivent t’entendre), sans pour autant crier. Le débit de ta voix doit 
aussi être modéré pour que les apprenants puissent te suivre et prendre au besoin des 
QRWHV��'H�OD�PrPH�PDQLqUH��FKDTXH�DSSUHQDQW�GRLW�V¶H[SULPHU�GH�IDoRQ�DXGLEOH��j�KDXWH�
et intelligible voix). Pour cela, tu devras éviter d’être proche de l’apprenant quand il 
s’exprime. S’éloigner expressément de lui pour le contraindre à parler haut et fort. Les 
interpeller à ce propos au besoin : Parle fort ! Par devant ou par derrière, est-ce-que vous 
entendez ce qu’il dit ?

2.3.5. La gestion des interactions

L’enseignement est un domaine où il existe de nombreuses interactions entre les diffé-
rents acteurs.

D�� /HV�LQWHUDFWLRQV�SURIHVVHXU�DSSUHQDQWV

Elles sont généralement les plus nombreuses. En effet, en fonction des méthodes et tech-
niques mises en œuvre, tu peux agir sur les apprenants et susciter leurs réactions. Les 
interactions entre toi et les apprenants doivent être au cœur du processus d’enseigne-
ment / apprentissage. Plusieurs procédés existent pour susciter les interactions à ce niveau.

 –  Indirectement :�TXDQG�WX�PHWV�OHV�DSSUHQDQWV�HQ�DFWLYLWp��RX�ELHQ�TXDQG�WX�OHXU�FRQ¿HV�
des TD, des travaux à faire à la maison (une enquête, un exercice maison, une re-
cherche documentaire, etc.). En fait, tu n’échanges pas sur le champ avec les appre-
QDQWV��PDLV�j�WUDYHUV�OHV�DFWLYLWpV�TXH�WX�OHXU�FRQ¿HV�

 –  Directement : quand tu leur poses des questions auxquelles ils sont appelés à répondre. 
Les interactions (échanges) se font, soit au moment de l’activité qu’ils mènent, soit au 
moment des activités que tu mènes.

Qu’elles soient directes ou indirectes, tu dois avoir à l’esprit que les interactions doivent 
être intentionnelles et de l’initiative soit du professeur, soit des apprenants.

E��/HV�LQWHUDFWLRQV�DSSUHQDQWV�DSSUHQDQWV

Ce sont des interactions qui sont très formatrices pour l’apprenant, mais ne peuvent être 
TX¶j�O¶LQLWLDWLYH�GX�SURIHVVHXU��7X�GRLV�GRQF�HQ�SUHQGUH�FRQVFLHQFH�HW�OHV�VXVFLWHU�GH�IDoRQ�
quasi-permanente. Tu pourras le faire à travers les activités des apprenants ou à travers 
les activités du professeur.

 –  Lors des activités des apprenants : tu déclenches ces interactions apprenants-apprenants 
chaque fois que tu mets les apprenants en groupes, avec comme consigne d’échanger 
HQWUH�HX[��7X�SHX[�pJDOHPHQW�OHV�GpFOHQFKHU�KRUV�GH�OD�FODVVH��HQ�FRQ¿DQW�GHV�WUD-
vaux à effectuer en groupes (exercices à faire à la maison, enquêtes, recherches, etc.).
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 –  Lors des activités du professeur : lors des activités que tu mènes en classe, tu peux 
VXVFLWHU�OHV�pFKDQJHV�HQWUH�OHV�DSSUHQDQWV�HQ�UHQYR\DQW�OHV�TXHVWLRQV�RX�ELHQ�OHV�Up-
ponses d’un apprenant ou d’un groupe d’apprenants à l’appréciation de l’ensemble de 
la classe (Qu’est-ce que vous pensez de ce qui vient d’être dit par Annabelle ? Quel est 
votre avis sur ce que le groupe de Cheickna vient d’avancer ? Êtes-vous d’accord avec 
Marc ? Etc.).

2.4. La gestion des supports et aides didactiques

C’est un aspect de la communication. Nous avons choisi expressément de l’isoler à cause 
de son importance en situation d’enseignement et d’apprentissage.

2.4.1. Présentation et exploitation du tableau

a. La présentation du tableau

En SVT, tu diviseras ton tableau en trois parties. En faisant face au tableau, tu as les trois 
parties comme suit : 

Partie de gauche Partie du milieu Partie de droite

 ƒ Réservée au plan  
GH�OD�OHoRQ

 ƒ Peut contenir le titre  
du chapitre en haut  
(surtout en cours  
de chapitre)

 ƒ Partie réservée aux ac-
tivités (textes, schémas, 
tableaux, graphiques, illus-
trations, etc.)

 ƒ Peut contenir le titre du 
chapitre en haut (surtout 
en début de chapitre)

Mots usuels 
GLI¿FLOHV�

Mots clés 
VFLHQWL¿TXHV�

Il faudrait retenir que la division du tableau devra tenir compte de l’étendue des contenus 
que chaque partie devra renfermer. La taille de chaque partie est donc relative.

exemple : Présentation du tableau après le rappel du plan (classe de 3e)
ChapiTre ii : appareil digeSTif – digeSTiOn – hygiène

I. Anatomie de l’appareil digestif
1. La bouche (déjà étudiée en classe)
2. Les dents (déjà étudiées en classe)
3. Le tube digestif et les glandes digestives (titre de la leçon)

a. Le tube digestif
b. Les glandes digestives

Ainsi, lors de la présentation du plan après ta motivation, tu mentionneras au tableau, 
le titre du chapitre, de préférence au niveau de la partie de droite et le I, tu rappelleras 
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ensuite oralement le point 1) et le point 2) avant de mentionner le point 3), objet de la 
OHoRQ�GX�MRXU�

N. B. : Pour le titre du chapitre à porter au tableau, sache que cela n’est pas obliga-
WRLUH�VL�WX�DV�GpMj�DERUGp�DX�PRLQV�XQH�OHoRQ�GX�FKDSLWUH�HQ�TXHVWLRQ�

Le tableau se présentera comme suit :

ChapiTre ii :  
appareil digeSTif –  
digeSTiOn – hygiène  

(facultatif, là ou au milieu)
I.  Anatomie de l’appareil 

digestif
Rappel oral des points 1) 
et 2)
3.  Le tube digestif  

et les glandes 
digestives
a. Le tube digestif
b. …

ChapiTre ii :  
appareil digeSTif – 
digeSTiOn – hygiène  

(au milieu si tu abordes  
le chapitre)

À exploiter 
seulement 
pendant  
la phase  
de prises  

de notes des 
apprenants

À exploiter 
seulement 
pendant  
la phase  
de prises  

de notes des 
apprenants

N. B. : Il faudrait veiller à souligner tous les titres du plan de déroulement de la le-
oRQ���OHV�GLIIpUHQWV�WLWUHV�GH�OD�OHoRQ�GHYDQW�DSSDUDLWUH�DX�¿O�GHV�DFWLYLWpV�DX�QLYHDX�
de la partie de droite.

b. L’exploitation du tableau

&RPPHQW�H[SORLWHV�WX�FKDTXH�SDUWLH�GX�WDEOHDX�"�/D�SUDWLTXH�HQ�697�YHXW�TXH�OH�WDEOHDX�
soit un outil d’interaction permanente avec les apprenants. Pour son utilisation, nous al-
lons considérer les différentes parties :

 –  La partie de gauche :�F¶HVW�GDQV�FHWWH�SDUWLH�TXH�WX�IDLV�¿JXUHU�OH�SODQ��FDGUH��GH�WD�
OHoRQ��(OOH�GRLW�rWUH�WUqV�SURSUH��ELHQ�RUGRQQpH�SRXU�QH�SDV�GHVVHUYLU�OHV�DSSUHQWLVVDJHV�
de l’apprenant. Les sous-points (1, 2…) d’un grand point (I, II…) peuvent être effacés 
pour noter le grand point suivant. Tu n’effaces la partie droite qu’à l’évaluation, et 
si seulement elle comporte des éléments de réponses aux questions que tu poses aux 
apprenants.

 –  La partie du milieu :�F¶HVW�OD�SDUWLH�GDQV�ODTXHOOH�WX�PqQHV�OHV�DFWLYLWpV�GH�WD�OHoRQ���OHV�
tâches, les consignes, les questions posées aux apprenants, les questions et réponses 
GHV�DSSUHQDQWV��OD�PLVH�HQ�FRPPXQ�GHV�DFWLYLWpV��V\QWKqVHV���OHV�VFKpPDV��HWF��/RUV�
de tes activités ou lors des activités des apprenants, tout ce que tu portes au tableau, 
WX�OH�IDLV�GDQV�FHWWH�SDUWLH��PrPH�VL�FHV�VRQW�GHV�PRWV�VFLHQWL¿TXHV�FOpV�RX�GHV�PRWV�
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GLI¿FLOHV�GH�OD�OHoRQ��(Q�VLWXDWLRQ�GH�FODVVH��WX�JDJQHUDLV�HQ�WHUPHV�GH�SUDWLTXHV�j�EHDX-
FRXS�H[SORLWHU�FHWWH�SDUWLH��(OOH�SHXW�WH�SHUPHWWUH�GH�SUHQGUH�HQ�FRPSWH�GLYHUV�SUR¿OV�
pédagogiques.

 –  La partie de droite : c’est dans cette partie que tu porteras au tableau tous les mots et 
H[SUHVVLRQV�FOpV�VFLHQWL¿TXHV��SUpYXV�ORUV�GH�WD�SUpSDUDWLRQ�SpGDJRJLTXH��HW�WRXV�OHV�
PRWV�HW�H[SUHVVLRQV�XVXHOV�GLI¿FLOHV��&¶HVW�XQH�SDUWLH�TXH�WX�Q¶H[SORLWHV�TXH�ORUV�GH�OD�
prise de notes par les apprenants. Tes déplacements dans les allées à ce moment-là te 
SHUPHWWHQW�GH�UHFHQVHU�G¶DXWUHV�PRWV�GLI¿FLOHV��RUWKRJUDSKH�GH�PRW��FRQMXJDLVRQ�GH�
verbe, accord de complément ou d’adjectif, etc. que les apprenants n’arrivent pas à 
pFULUH���DXWUHV�TXH�FHX[�TXH�WX�DV�LGHQWL¿pV�ORUV�GH�WD�SUpSDUDWLRQ�SpGDJRJLTXH��(Q�OHV�
portant au tableau, tu veilleras à attirer leur attention sur ce qui peut être à l’origine 
d’une faute. Exemples : Faites attention, le terme « accommodation » s’écrit avec 
deux « c » et deux « m ». À « excitabilité », il y a un « c » après le « x ». Une feuille 
VLPSOH�HVW�FRPSRVpH�GH«�4X¶HVW�FH�TXL�HVW�FRPSRVp�"�$ORUV��TX¶HVW�FH�TX¶LO�\�D�j�OD�¿Q�
de « composée ».

2.4.2. La gestion du matériel didactique (d’enseignement / apprentissage)

Tout professeur de SVT dans sa pratique a ou devrait avoir du matériel à gérer avant 
sa classe, mais surtout en classe. En effet, discipline d’observation, d’expérimentation, 
de raisonnement par excellence, elle a pour objet aussi bien le vivant macroscopique et 
microscopique (animal et végétal) que le non vivant (roche, sol ; fraction minérale). Bon 
nombre de ce savoir est consigné dans les livres (document de spécialité, manuel scolaire, 
document de vulgarisation, etc.) que tu peux exploiter avec tes apprenants (reproduction 
de passages, d’images, etc.). Le matériel d’étude ne devrait donc pas manquer, quel que 
soit le milieu. Cependant, son exploitation peut ne pas être très aisée en classe, si tu ne 
VDLV�SDV�W¶\�SUHQGUH��&RPPHQW�H[SORLWHU�HI¿FDFHPHQW�OH�PDWpULHO�HQ�FODVVH�"�7HO�HVW�O¶REMHW�
de cette partie.

La phase d’exploitation du matériel est une tâche quasi-permanente de l’enseignant 
de SVT. Il peut arriver que tu conduises une séance au cours de laquelle tu exploites du 
matériel. Elle consiste à faire travailler les apprenants (individuellement ou en groupes), 
même si le matériel peut être utilisé par le professeur seul à travers la technique de l’il-
lustration (procédé peu recommandé). Pour se faire, tu leur donneras des tâches, des dé-
PDUFKHV��SXLV�WX�JXLGHUDV�OHV�WUDYDX[��3DU�OD�VXLWH��WX�IHUDV�OD�V\QWKqVH�HW�pYDOXHUDV�OHV�
acquisitions avant de clore la séance.

&RQIRUPpPHQW�DX�WDEOHDX�V\QRSWLTXH��WX�OLV�HW�WX�PHWV�HQ�°XYUH�FH�TXH�WX�DV�SUpYX��0DLV�
FRPPHQW�OH�IDLV�WX�"

D�� 'RQQHU�OD�WkFKH�HW�OD�GpPDUFKH

À cette phase, tu te tiens face à ton auditoire (face aux apprenants). S’ils doivent exécuter 
la tâche en groupe, tu la leur donnes en groupe-classe d’abord avant qu’ils n’aillent en 
sous-groupes. Un certain nombre d’actes doivent être posés :
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 –  Tu distribues d’abord le matériel d’étude��V¶LO�\�HQ�D���SXLV�tu présentes la tâche et 
les consignes (temps, modalités de travail, organisation des groupes éventuellement, 
modalités de collecte et de traitement des données, etc.).

 –  Tu précises les conseils méthodologiques�HQ�IRQFWLRQ�GX�W\SH�G¶DSSUHQWLVVDJH��DSSUHQ-
tissage d’un fait, d’un concept, d’une notion, d’un geste simple, d’un geste complexe, 
etc.).

 –  Tu indiques les connaissances à acquérir, mais tu veilles à rester en cohérence avec le 
niveau taxonomique à atteindre (les limites de connaissances du programme).

 –  Tu veilles également à varier les supports et à adapter l’activité (observation, manipu-
lation, recherche, méthode, etc.).

E��*XLGHU�OHV�WUDYDX[��IDLUH�GpFRXYULU�HW�IDLUH�IDLUH

Tu procèderas à la mise en activité des élèves, de préférence avec XQH�¿FKH�GH�JXLGDQFH�
ou un questionnaire remis à chaque élève. Cela, pour :

�– �la découverte ou la sensibilisation ;
�– �l’intégration de leurs connaissances ; 
�– �l’appropriation des connaissances ;
�– �l’évaluation et la remédiation.

La ¿FKH�GH�JXLGDQFH�distribuée permet à l’élève d’avoir un plan de travail devant soi et à 
l’enseignant d’être davantage disponible pour un suivi plus individualisé. Ainsi :

 –  Tu permettras le travail par groupe de niveau ou en mixant les élèves selon leur niveau.
 –  Tu individualiseras le suivi et t’assureras de la compréhension de l’élève.
 –  Tu donneras des consignes claires, progressives et dans un langage compréhensible par 

les élèves.
 –  Tu effectueras régulièrement des bilans et tu mettras à la disposition des élèves les 

documents ressources pertinents.
 –  Tu accorderas à l’erreur une valeur formative.

Au cours des activités, tu veilleras à gérer le temps imparti. Tu te déplaceras dans les 
allées pour suivre de très près l’exécution de la tâche (la progression, la participation des 
membres du groupe, le respect des consignes, la gestion du temps, etc.), pour apporter ton 
aide, pour instaurer un calme relatif propice au travail.

c. Faire la synthèse et la généralisation

&¶HVW�OH�PRPHQW�G¶DUUrWHU�O¶DFWLYLWp�HW�GH�UHQYR\HU�OHV�DSSUHQDQWV�HQ�JURXSH�FODVVH��Gp-
construction des groupes de travail) pour la mise en commun des résultats. Tu te tiendras 
IDFH�DX[�DSSUHQDQWV�SRXU�OD�V\QWKqVH��7X�SRVHUDV�OD�HQFRUH�XQ�FHUWDLQ�QRPEUH�G¶DFWHV��

 –  tu collecteras d’abord les réponses ou productions des apprenants au tableau ;
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 – �SXLV��WX�IHUDV�XQH�DQDO\VH�FRPPXQH�HW�XQH�PLVH�HQ�pYLGHQFH�GH�O¶HVVHQWLHO��FH�TXL�D�
SRXU�DYDQWDJH�GH�SHUPHWWUH�O¶DSSUHQWLVVDJH��OD�MXVWL¿FDWLRQ�GHV�SURGXFWLRQV�HW�OHV�WUDQV-
ferts à d’autres situations ;

 –  tu favoriseras la compréhension des notions, des concepts, à partir des faits, des obser-
vations, etc. ;

 –  tu structureras les apports et tu expliqueras les aspects fonctionnels et structurels des 
notions ou concepts étudiés.

Tu veilleras à laisser une trace écrite dans les cahiers des apprenants et tu te déplaceras 
dans les allées pour suivre la prise de notes des apprenants, pour les interpeller sur les 
fautes et les corriger en portant les mots ou expressions en cause au tableau. Tu mettras 
FHOD�j�SUR¿W�SRXU�OHXU�IDLUH�DSSUHQGUH�O¶RUWKRJUDSKH�GHV�PRWV�

N. B. :�3HQGDQW�OHV�SODJHV�©�$FWLYLWpV�GX�SURIHVVHXU�ª��WX�YHLOOHUDV�j�OD�FRPPXQLFD-
tion (verbale et gestuelle), à ta position devant les élèves selon les cas suivants : pour 
donner les consignes, pour faire travailler les élèves ; pour recueillir les productions 
des élèves, pour corriger, compléter, réajuster ; pour réaliser le résumé ; etc.

3. MISE EN ŒUVRE D’UNE PÉDAGOGIE ACTIVE

3.1. Les pratiques pédagogiques actives

En SVT, les techniques actives et procédés actifs, c’est-à-dire qui mettent l’apprenant en 
activité, sont ceux qui lui permettent de réels et solides apprentissages. Il est donc indis-
pensable que tu ne fasses pas l’économie des pratiques pédagogiques actives.

Les pratiques pédagogiques actives qui peuvent être mises en œuvre en classe sont les 
suivantes : 

 –  le questionnement pour susciter la participation des apprenants ;
 –  la variation des types d’activités��OHFWXUH��UpGDFWLRQ��UpÀH[LRQ��H[SUHVVLRQ�VXU�XQ�VXMHW��
VFKpPDWLVDWLRQ��PDQLSXODWLRQ��HWF���SRXU�SUHQGUH�HQ�FRPSWH�SOXVLHXUV�SUR¿OV�SpGDJR-
giques d’apprenants et tendre vers la différenciation pédagogique ;

 –  l’exploitation de supports pédagogiques (les manuels scolaires, le tableau noir, etc.) 
pour mettre les apprenants en activités ;

 –  l’utilisation de matériels didactiques pour permettre des manipulations ;
 –  l’usage de techniques d’organisation de la classe permettant les interactions : les tra-
YDX[�GH�JURXSHV��OD�OHoRQ�GpEDW��OH�SDQHO��O¶H[SRVp�G¶DSSUHQDQWV��OD�GLVFXVVLRQ��HWF���

 –  la contextualisation des enseignements qui donne du sens aux apprentissages des ap-
prenants, les motive et accroit leur intérêt ;
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 –  l’utilisation de techniques d’enseignement / apprentissage actives : 

•  l’observation�G¶XQ�SKpQRPqQH�VFLHQWL¿TXH��G¶XQ�PDWpULHO��HWF����HOOH�SHXW�rWUH�FRP-
parative, plus détaillée et recherchant un point précis ou en utilisant un outil précis ;

•  l’enquête : cela peut être un reportage avec ou sans enregistrement de son et de 
prises de vues (photos), etc., pour compléter des informations ou autre ;

•  la modélisation : modèle de protocole expérimental, modèle explicatif ou fonction-
nel de phénomène, etc. ;

•  la recherche documentaire�VXU�XQ�SKpQRPqQH�ELRORJLTXH�GLI¿FLOH�j�FHUQHU��HWF���
•  l’exploitation de documents pour un complément d’information ou pour remplacer 

l’expérimentation non réalisable ;
•  l’exposé�G¶XQ�SKpQRPqQH�VFLHQWL¿TXH��G¶XQ�IDLW�VFLHQWL¿TXH��G¶XQ�UpVXOWDW��G¶XQ�

constat, etc. ;
•  le questionnement sur un problème posé, sa nature, comment le résoudre, etc. ;
•  le brainstorming en groupe ou en classe entière pour poser un problème, formuler 

OHV�K\SRWKqVHV��SRXU�OD�FRQFHSWLRQ�GX�SURWRFROH�H[SpULPHQWDO��HWF���
•  la recherche collective d’idées qui peut s’utiliser en lieu et place du brainstorming ;
•  la microscopie qui s’utilise pour une observation plus détaillée ; elle peut constituer 

VRLW�OH�SOXV�LPSRUWDQW�GH�OD�PpWKRGH�H[SpULPHQWDOH��VRLW�XQ�PR\HQ�GH�SUpFLVLRQ��
c’est-à-dire d’observation d’organisme de petite taille ;

•  la sortie écologique ou géologique pour recueillir des données (informations), faire 
une observation in situ, faire des prélèvements, etc. ;

•  les cultures ou les élevages qui permettent de faire des biopsies, des suivis in vivo, 
de disposer de matériel vivant pour des dissections, des expérimentations, etc.

3.2. La méthode expérimentale

Réfère-toi à l’annexe du livret transversale pour avoir les informations relatives à la mé-
thode expérimentale. Cela te permettra de mieux appréhender les variantes de sa mise en 
œuvre.

3.3. Les variantes de mise en œuvre de la méthode expérimentale

Au regard des exigences de mise en œuvre de la méthode expérimentale, en cas d’im-
possibilité de réaliser telle manipulation ou telle étape, des variantes de la méthode ex-
SpULPHQWDOH�SHXYHQW�rWUH�XWLOLVpHV��&HV�YDULDQWHV�FRQoXHV�HQ�QLYHDX�GH�UpDOLVDWLRQ�GH�OD�
GpPDUFKH�H[SpULPHQWDOH�VRQW�DX�QRPEUH�GH�FLQT������

1er niveau���LO�V¶DJLW�GX�FDV�R��OH�SUREOqPH�SRVp�HVW�WUqV�FRPSOH[H��GLI¿FLOH�j�REVHUYHU��
l’expérimentation impossible pour une raison ou pour une autre ; tu peux alors fournir aux 
DSSUHQDQWV�GHV�GRFXPHQWV�R��OH�SUREOqPH�HVW�GpMj�SRVp�GH�PDQLqUH�H[SOLFLWH��OH�V��K\-
pothèse(s) formulée(s), les expériences réalisées et les résultats recueillis. Tu ne réalises 
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aucune manipulation en classe. La tâche des apprenants se limite alors à interpréter ces 
résultats et à tirer une conclusion à partir des données d’information fournies.

2e niveau���WX�PHWV�HQ�°XYUH�OD�GpPDUFKH�HW�IRUPXOHV�OHV�K\SRWKqVHV��FRQoRLV�OH�SURWRFROH�
expérimental, réalises les manipulations et recueilles les résultats que tu soumets à inter-
prétation aux apprenants. Dans ce cas, les apprenants suivent la conception du protocole 
expérimental, les manipulations et le recueil des résultats. Ils interprètent les résultats et 
tirent une conclusion.

3e niveau���OH�SUREOqPH�pWDQW�SRVp�HW�OHV�K\SRWKqVHV�IRUPXOpHV��WX�FRQoRLV�WRL�PrPH�OH�
protocole expérimental. Les apprenants sont chargés de mettre en œuvre ce protocole 
expérimental (c’est-à-dire d’expérimenter), de recueillir les résultats, de les interpréter et 
de tirer une conclusion.

4e niveau���OHV�DSSUHQDQWV�FRQoRLYHQW�OH�SURWRFROH�H[SpULPHQWDO�DYHF�WRL��OH�PHWWHQW�HQ�
œuvre à travers l’expérimentation, recueillent les résultats, les interprètent et tirent une 
FRQFOXVLRQ��&HOD�DSUqV�TXH�OH�SUREOqPH�DLW�pWp�FODLUHPHQW�SRVp�HW�OHV�K\SRWKqVHV�IRUPXOpHV�

5e niveau���OH�SURWRFROH�H[SpULPHQWDO�HVW�HQWLqUHPHQW�FRQoX�SDU�OHV�DSSUHQDQWV�HX[�PrPHV��
Ils le mettent en œuvre, le corrige si nécessaire, recueillent les résultats des manipulations 
qu’ils interprètent et tirent une conclusion.
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 Ź Activité 1 

David est un enseignant de SVT affecté dans le CEG d’un village de la région du nord 
du Burkina Faso. Quand David se présente en classe pour dispenser son cours, après 
avoir salué les élèves, il sort quelques feuilles de son sac où est inscrit le résumé de la 
OHoRQ�HW�GHPDQGH�j�OD�FODVVH���Où est-ce qu’on s’était arrêté la dernière fois ? Après la 
UpSRQVH�GHV�pOqYHV��LO�FRPPHQFH�j�GLFWHU�OD�OHoRQ�HQ�VH�GpSODoDQW�GDQV�OHV�DOOpHV�HW�HQ�
MHWDQW�GH�WHPSV�HQ�WHPSV�XQ�FRXS�G¶°LO�GDQV�OHV�FDKLHUV�GHV�pOqYHV��¬�OD�¿Q�GH�O¶KHXUH��
il arrête et dit aux élèves : On poursuivra au cours prochain. Puis, il quitter la salle de 
classe.
��� 'LV�FH�TXH�GHYUDLW�IDLUH�'DYLG�DYDQW�GH�FRPPHQFHU�OD�OHoRQ�GX�MRXU�
��� 'LV�FH�TXH�GHYUDLW�IDLUH�'DYLG�MXVWH�DYDQW�OD�¿Q�GH�OD�OHoRQ��DYDQW�GH�TXLWWHU�OD�VDOOH�

de classe.

 Ź Activité 2 

Oumar est un enseignant de SVT sans formation initiale en poste au CEG d’un village 
du Burkina Faso. À chaque fois qu’Oumar se présente dans sa classe de 4e pour dispen-
ser son cours, ses seuls déplacements se limitent entre son bureau et le tableau. Étant 
DVVLV�j�VRQ�EXUHDX��2XPDU�IDLW�OH�FRQWU{OH�GHV�SUpVHQFHV��OH�UDSSHO�GH�OD�OHoRQ�SDVVpH��OH�
FRQWU{OH�GHV�SUpUHTXLV��OD�PRWLYDWLRQ��,O�VH�OqYH�SRXU�pFULUH�OH�WLWUH�GH�OD�OHoRQ�DX�EHDX�
milieu du tableau et revient s’assoir pour commencer les activités. Après chaque acti-
YLWp��LO�UHFRSLH�OH�UpVXPp��9HUV�OD�¿Q�GH�OD�OHoRQ��LO�IDLW�XQ�UpFDSLWXODWLI�HW�XQH�pYDOXDWLRQ�
avant de quitter la salle de classe.

5HOqYH�OHV�LQVXI¿VDQFHV�GDQV�OH�FRXUV�DQLPp�SDU�2XPDU�HW�IDLV�GHV�SURSRVLWLRQV�GH�
correction.

 Ź Activité 3 

Roger est un enseignant de SVT sans formation affecté dans le CEG d’un village du 
Burkina Faso. Dans sa classe de 6e��5RJHU�GpFLGH�GH�IDLUH�XQH�OHoRQ�VXU�OHV�GLIIpUHQWHV�
SDUWLHV�GH�OD�ÀHXU��3RXU�FH�IDLUH��LO�VH�SUpVHQWH�HQ�FODVVH�DYHF�XQH�ÀHXU�GH�ÀDPER\DQW��
Après le contact social, le contrôle de présence, le contrôle des prérequis et la moti-
YDWLRQ��5RJHU�IDLW�VRUWLU�OD�ÀHXU�GH�ÀDPER\DQW�HW�OD�SUpVHQWH�j�VHV�pOqYHV��eWDQW�DUUrWp�
GHYDQW�VHV�pOqYHV��5RJHU�PRQWUH�OHV�GLIIpUHQWHV�SDUWLHV�GH�OD�ÀHXU�DX[�pOqYHV�HQ�GRQ-
QDQW�OXL�PrPH�OH�QRP�GH�FKDTXH�SDUWLH��¬�OD�¿Q�GH�O¶DFWLYLWp��LO�IDLW�XQ�UpFDSLWXODWLI��
IDLW�UHFRSLHU�OH�UpVXPp�HW��j�OD�¿Q��LO�IDLW�XQH�pYDOXDWLRQ�DYDQW�GH�TXLWWHU�OD�VDOOH�FODVVH�
1. Quelle est la méthode utilisée par Roger pour dispenser son cours sur les différentes 

SDUWLHV�GH�OD�ÀHXU�"
��� /D�PpWKRGH�XWLOLVpH�SDU�5RJHU�pWDLW�HOOH�OD�PLHX[�LQGLTXpH�SRXU�GLVSHQVHU�FH�FRXUV�"�

Si non, quelle(s) est (sont) la (ou les) méthode(s) la (ou les) mieux indiquée(s) et 
TXHOOHV�VRQW�OHV�WHFKQLTXHV�DVVRFLpHV�j�FHWWH�RX�j�FHV�PpWKRGHV�"

3. Quelles propositions peux-tu faire à Roger pour qu’il améliore sa prestation par un 
ERQ�XVDJH�GHV�PpWKRGHV�LGHQWL¿pHV�HQ���"
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 Ź Activité 4 

Affectée au CEG de Godin, Sadia est une enseignante de SVT sans formation initiale 
TXL�D�XQH�FODVVH�GH��e�GH����pOqYHV��6DGLD�GpFLGH�GH�IDLUH�XQH�OHoRQ�VXU�O¶DSSDUHLO�YpJp-
WDWLI�G¶XQH�SODQWH�VDQV�ÀHXUV��j�VDYRLU�OD�IRXJqUH��¬�OD�YHLOOH�GH�OD�OHoRQ��OH�VHXO�ÀHXULVWH�
du village sur lequel comptait Sadia n’a pu lui donner que 23 plants de fougère. Sadia 
HVW�LQTXLqWH�FDU�HOOH�VH�GLW�TXH�SRXU�PHQHU�j�ELHQ�FHWWH�OHoRQ�LO�IDXW�TXH�FKDTXH�pOqYH�
DLW�GHYDQW�VRL�XQ�SODQW�GH�IRXJqUH�HW�HOOH�Q¶D�SOXV�DVVH]�GH�WHPSV�SRXU�WURXYHU�G¶DXWUHV�
plants correspondant au nombre des élèves.

4XHOV�FRQVHLOV�SRXYH]�YRXV�GRQQHU�j�6DGLD�SRXU�PHQHU�j�ELHQ�VD�OHoRQ�VXU�O¶DSSDUHLO�
YpJpWDWLI�GH�OD�IRXJqUH�PDOJUp�OH�QRPEUH�WUqV�LQVXI¿VDQW�GH�SODQWV�GH�IRXJqUH�TX¶HOOH�
a à sa disposition.
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CORRIGÉS

1. CORRIGÉS DU DIAGNOSTIC

 Ź 1.
Propositions 9UDL Faux

a. Pour débuter ta séance, tu établies d’entrée de jeu un contact social 
avec ta classe. �

E��/H�GpURXOHPHQW�GH�OD�¿FKH�SpGDJRJLTXH�GpEXWH�DYHF�OD�PRWLYDWLRQ�
des apprenants. �

c. Lors du contrôle des présences, tu t’intéresses aux raisons  
GH�O¶DEVHQFH�GHV�DSSUHQDQWV��-XVWL¿H�WD�UpSRQVH�� �

L’intérêt porté aux absents lors du contrôle de présences permet au pro-
fesseur de se rapprocher de ses apprenants (empathie) en s’intéressant 
aux motifs de leur absence et de ne pas faire juste un contrôle-sanction 
(pour le retrait de points). Le professeur en donne un sens social et les 
apprenants l’acceptent mieux.

 Ź 2. a. Deux précautions :
��� )DLUH�IHUPHU�OHV�FDKLHUV�GHV�DSSUHQDQWV�HW�YpUL¿HU�TXH�FHOD�HVW�IDLW�
2. Veiller à ce que chaque question soit répondue par un seul apprenant.

b. C’est le rappel fait par les apprenants qui est conseillé.
F�� 3RXU�OH�SRVW�SULPDLUH��LO�HVW�FRQVHLOOp�GH�IDLUH�XQ�UDSSHO�GLULJp��FDU�F¶HVW�OH�W\SH�

de rappel qui est adapté au niveau des apprenants.

 Ź ��� 3RXU�YpUL¿HU�HW�LQVWDOOHU�OHV�SUpUHTXLV��MH�SRVH�GHV�TXHVWLRQV�DX[�DSSUHQDQWV�VXU�OHV�
QRWLRQV�TX¶LOV�GRLYHQW�VDYRLU��&HWWH�IDoRQ�GH�IDLUH�SHUPHW�DX�SURIHVVHXU�GH�V¶DVVXUHU�
effectivement que les apprenants possèdent les requises à travers leurs réponses.

 Ź 4.
Propositions 9UDL Faux

a) Pour mettre les apprenants en train, tu les motives en début  
GH�OHoRQ��PRWLYDWLRQ�LQLWLDOH�� �

b) $X�FRXUV�GH�OD�OHoRQ��WX�PRWLYHV�FRQWLQXHOOHPHQW�OHV�DSSUHQDQWV��
pour cela, tu fais une pause et tu les motives. �

c) Avant de sortir de la classe, tu motives tes apprenants. �

d) Lors de la motivation, les questions que tu poses aux apprenants 
visent à recueillir les bonnes réponses. �
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 Ź ��� 3RXU�PHWWUH�HQ�°XYUH���GpURXOHU�OH�WDEOHDX�V\QRSWLTXH�ORUV�GH�WRQ�DQLPDWLRQ��WX�W¶LQ-
téresses à…

�4 D�� OD�FRORQQH�©�eWDSHV�HW�DFWLYLWpV�ª�
�� E�� OD�FRORQQH�©�0R\HQV�G¶HQVHLJQHPHQW���DSSUHQWLVVDJH�ª�
�� F�� WRXWHV�OHV�FRORQQHV�GX�WDEOHDX�V\QRSWLTXH�
�� G�� OD�FRORQQH�©�$FWLYLWpV�GX�SURIHVVHXU�ª�
�4 H�� OD�FRORQQH�©�$FWLYLWpV�GX�SURIHVVHXU�ª�HW�j�FHOOH�©�$FWLYLWpV�GHV�pOqYHV�ª�

 Ź 6. Si tu as à présenter le récapitulatif en classe…

�� a. tu le dictes aux apprenants.
�� b. tu le notes au tableau. 
�4 c. tu l’exposes devant les apprenants. 
�� d. tu le fais exposer par les apprenants.

 Ź 7.
�� a. Tu fais fermer seulement les cahiers des apprenants.
�4 b. Tu fais fermer les cahiers des apprenants et tout document contenant des 

éléments de réponses aux questions.
�4 c. Tu effaces les parties du tableau contenant des éléments de réponses.
�� d. Tu permets à plusieurs apprenants de répondre à la même question.
�� e. Tu traites les réponses données par les apprenants.
�� f. Tu réexpliques les notions s’ils donnent une mauvaise réponse.
�4 g. Tu renvoies chaque réponse à la classe pour estimer le taux de réussite à la 

question posée.

 Ź 8.
Propositions 9UDL Faux

a) Quand tu mènes tes activités, tu te déplaces dans les allées. �

b) Tu te déplaces pour t’intéresser à tous les apprenants de la classe. �

c) Lors de tes activités, tu n’interpelles pas les apprenants qui ne 
suivent pas. �

d) Tu te tiens face aux apprenants lors de leur prise de notes. �

e) Tes déplacements en classe visent à te maintenir éveiller. �

f) Tu te déplaces en classe en veillant à ne pas regarder les apprenants. �

g) Tes déplacements en classe te permettent de contrôler la tenue de 
ton tableau. �
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Propositions 9UDL Faux

h) Tu te déplaces dans les allées pour suivre les activités et les prises 
de notes des apprenants. �

i) 7X�PHWV�WHV�GpSODFHPHQWV�j�SUR¿W�SRXU�FRUULJHU�OHV�IDXWHV��RUWKR-
graphe, grammaire, conjugaison) des apprenants lors de leurs activi-
tés et leurs prises de notes.

�

 Ź 9.

$I¿UPDWLRQV 9UDL Faux

a) Tu dois interpeller les apprenants sur leur participation au cours, 
s’ils ne le font pas. �

b) Lors de tes activités, tu dois interpeller les apprenants qui ne suivent 
pas. �

c) Tu dois veiller à ce que tous les apprenants réalisent les activités et 
répondent aux questions. �

d) Tu dois veiller à ce que les apprenants réagissent quand un des leurs 
se trompe sans attendre l’autorisation du professeur. �

e) Tu décourages ceux qui bavardent, perturbent le cours et dérangent 
leurs voisins. �

f) Tu interpelles les timides, ceux qui ne lèvent pas le doigt et ceux 
qui ne se tiennent pas bien en classe (ceux qui sont couchés sur les 
WDEOHV��TXL�V¶DVVH\HQW�PDO���WX�OHV�HQFRXUDJHV�HW�OHV�LQFLWHV�j�SDUWLFL-
per au cours.

�

g) Tu dois veiller à laisser la liberté aux apprenants d’exécuter ou non 
toute tâche et activité que tu leur donnes. �

h) Pour la gestion de la classe, tu dois veiller à laisser la liberté aux 
DSSUHQDQWV�GH�FODTXHU�OHV�GRLJWV�HW�GH�FULHU�©�PRL��PRQVLHXU�ª�TXDQG�
tu les interroges.

�

 Ź10.

$I¿UPDWLRQV 9UDL Faux

a) Tu suscites la participation des apprenants en leur posant  
des questions. �

b) Tu renvoies souvent les questions ou les réponses d’apprenants  
aux autres pour recueillir leurs avis. �

c) Tu permets aux apprenants de poser des questions à tout moment. �

d) Tu prévois des moments entre les activités pour que les apprenants 
posent leurs questions de compréhension. �

e) Tu utilises bien souvent le tableau pour permettre des interactions 
avec et entre les apprenants. �
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$I¿UPDWLRQV 9UDL Faux

f) Il n’est pas indiqué d’utiliser des schémas ou des textes pour échan-
ger avec les apprenants. �

g) Tu incites les apprenants à te poser des questions pour occuper le 
temps �

h) En situation de classe, tu dois utiliser en plus du langage verbal, le 
langage gestuel pour communiquer avec les apprenants. �

i) Le langage gestuel comprend les mimiques, les gestes, le langage du 
corps. �

 Ź11.

$I¿UPDWLRQV 9UDL Faux

a) Tu élèves ta voix au besoin pour te faire entendre. �

b) 7X�pOqYHV�OH�GpELW�GH�WD�YRL[��WX�GLFWHV�UDSLGHPHQW��SRXU�¿QLU�GH�GLF-
ter le résumé que tu as prévu. �

c) Tu te rapproches de l’apprenant et / ou tu reprends ses propos quand 
il ne parle pas fort. �

d) Tu veilles à corriger les coquilles des apprenants quand ils 
s’expriment. �

e) Tu choisis des mots et expressions simples quand tu t’adresses aux 
apprenants. �

 Ź12.

Propositions 9UDL Faux

a) Quand tu mènes tes activités, tu veilles à la propreté et à l’ordre de 
ton tableau. �

b) $YDQW�GH�GpEXWHU�OHV�DFWLYLWpV�GH�WRQ�WDEOHDX�V\QRSWLTXH��WX�GLYLVHV�OH�
tableau en quatre parties. �

c) Tu exécutes tes schémas dans la partie droite du tableau. �

d) Tu notes au tableau le contenu notionnel que les apprenants notent 
GDQV�OHXU�FDKLHU�GH�OHoRQ� �

e) Tu veilles à réaliser toutes tes activités au tableau avant de l’effacer. �

f) Pour la gestion du tableau, tu mènes tes activités dans la partie du 
PLOLHX��OH�SODQ�GDQV�OD�SDUWLH�GH�JDXFKH�HW�OHV�PRWV�FOpV�HW�PRWV�GLI¿-
ciles dans la partie de droite.

�

g) Le tableau est un support didactique qui permet des interactions 
entre apprenants et entre apprenants et professeur. �



CONSTATINTRO
MÉMENTO : 
CE QUE TU 

DOIS SAVOIR
DÉMARCHE 

MÉTHODOLOGIQUE ACTIVITÉSDIAGNOSTICOBJECTIFS BILAN

108

CORRIGÉS

 Ź13.

Questions Oui Non

a) Pour utiliser du matériel, es-tu tenu de le distribuer toi-même aux 
DSSUHQDQWV�" �

b) ,OOXVWUHV�WX�WRL�PrPH�WD�OHoRQ�DYHF�OH�PDWpULHO�SDUFH�TXH�WX�Q¶HQ�
GLVSRVHV�TX¶HQ�TXHOTXHV�H[HPSODLUHV��LQVXI¿VDQWV�SRXU�IDLUH�GHV�
JURXSHV�GH�WUDYDLO�"

�

c) Choisis-tu le matériel à utiliser en fonction de sa disponibilité, de 
VD�SHUWLQHQFH�SRXU�OD�OHoRQ�HW�GH�VD�IDFLOLWp�G¶H[SORLWDWLRQ�SDU�OHV�
DSSUHQDQWV�"

�

d) 5pDOLVHV�WX�WHV�OHoRQV�DYHF�GX�PDWpULHO�YLYDQW�VHXOHPHQW�HW�FKDTXH�
IRLV�TXH�SRVVLEOH�" �

e) En fonction du nombre d’échantillons de matériel dont tu disposes, 
SHQVHV�WX�TX¶LO�HVW�SOXV�SUR¿WDEOH�SRXU�OHV�DSSUHQDQWV�TXH�WX�UpDOLVHV�
GHV�WUDYDX[�GH�JURXSHV�SOXW{W�TXH�GHV�WUDYDX[�LQGLYLGXHOV�"

�

f) L’utilisation de matériel pédagogique est-elle très indiquée et 
conseillée parce qu’elle permet la mise en œuvre de méthodes et 
WHFKQLTXHV�SDVVLYHV�"

�

 Ź14.

Propositions 9UDL Faux

a) Dans une classe à grand effectif, c’est surtout la méthode expositive 
qui est la mieux indiquée pour que les apprenants s’approprient le 
savoir enseigné.

�

b) 7X�YDULHV�OHV�W\SHV�G¶DFWLYLWpV�SRXU�SUHQGUH�HQ�FRPSWH�OHV�GLIIpUHQWV�
SUR¿OV�SpGDJRJLTXHV�GHV�DSSUHQDQWV� �

c) Pour que les apprenants apprennent bien, il faut éviter de les encou-
rager, les féliciter et les aider dans leurs efforts. �

d) Tu t’intéresses aux représentations des apprenants que tu déconstruis 
et / ou renforces. �

e) 3RXU�DYRLU�XQ�UpVXPp�¿GqOH�HW�GH�ERQQH�TXDOLWp��WX�QH�GRLV�SDV�IDLUH�
SDUWLFLSHU�OHV�DSSUHQDQWV�j�O¶pODERUDWLRQ�GX�UpVXPp�GH�OD�OHoRQ� �

f) Tu utilises du matériel avec tes apprenants chaque fois que c’est 
possible. �

g) Tu ne dois pas mettre les apprenants en activités pour qu’ils ne ba-
vardent pas et perturbent le cours. �

h) Tu incites les apprenants à poser des questions et à participer au 
cours. �

i) Tu exploites les aides didactiques pour que les apprenants intera-
gissent entre eux et pour interagir avec eux. �
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 Ź���
�4 a. faire une observation.
�� b. suivre un exposé que tu leur présentes.
�4 F�� IRUPXOHU�GHV�K\SRWKqVHV�VXU�XQ�SUREOqPH�
�� G�� UHFRSLHU�XQ�UpVXPp�TXH�WX�OHXU�GRQQHV�VXU�XQ�SKpQRPqQH�VFLHQWL¿TXH�
�� e. ne mettre en œuvre que les étapes de la démarche expérimentale.
�4 I�� WHVWHU�XQH�K\SRWKqVH�
�4 J�� LGHQWL¿HU�XQ�SUREOqPH�VFLHQWL¿TXH�j�SDUWLU�G¶XQH�REVHUYDWLRQ�
�� K�� pFRXWHU�XQH�H[SOLFDWLRQ�TXH�WX�OHXU�GRQQHV�VXU�XQ�IDLW�VFLHQWL¿TXH�
�4 L�� LPDJLQHU�GHV�H[SpULHQFHV�SRXU�WHVWHU�XQH�K\SRWKqVH�
�4 j. expérimenter ou à imaginer un protocole expérimental.
�4 k. recueillir des résultats ou à rechercher des informations (faire une enquête), 

RX�IDLUH�GH�OD�UHFKHUFKH�GRFXPHQWDLUH�VXU�XQ�SUREOqPH�VFLHQWL¿TXH�
�4 l. ne mettre en œuvre ne serait-ce qu’une seule étape de la démarche 

expérimentale.
�� m. te poser des questions sur le contenu dispensé.
�� Q�� IDLUH�XQH�DFWLYLWp�TXH�WX�OHXU�DV�FRQ¿pH�
�4 R�� WLUHU�XQH�FRQFOXVLRQ�VXU�XQ�SUREOqPH�VFLHQWL¿TXH�

 Ź16.

Propositions 9UDL Faux

a) Quand tu mènes tes activités, tu t’inspires des exemples 
pris dans le milieu de l’apprenant. �

b) Tu fais faire des enquêtes aux apprenants pour qu’ils aient 
des données de leur milieu. �

c) 3RXU�XWLOLVHU�OHV�GRQQpHV�GX�PLOLHX��LO�WH�VXI¿W�G¶DYRLU�GHV�
informations fournies par les apprenants. �

d) Tu adaptes ton cours en fonction du matériel local dispo-
nible dans le milieu des apprenants. �

e) Quand tu utilises des données du milieu de l’apprenant,  
WX�QH�SHX[�SDV�UHVSHFWHU�OH�SURJUDPPH�RI¿FLHO� �

f) Quand tu utilises par exemple des feuilles d’arbres, un 
lombric, un dôme granitique du milieu de l’apprenant, tu 
contextualises tes enseignements.

�
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CORRIGÉS

2. CORRIGÉS DES ACTIVITÉS

 Ź Activité 1 

��� 'DYLG�GHYUDLW�IDLUH�VXFFHVVLYHPHQW���OH�FRQWU{OH�GHV�SUpVHQFHV��OH�UDSSHO�GH�OD�OHoRQ�
SUpFpGHQWH��OH�FRXUV�SDVVp��O¶LQVWDOODWLRQ�RX�OD�YpUL¿FDWLRQ�GHV�SUpUHTXLV�HW�OD�PRWL-
YDWLRQ��DYDQW�GH�FRPPHQFHU�OHV�DFWLYLWpV�GH�OD�OHoRQ�GX�MRXU�

��� /HV�pWDSHV�LPSRUWDQWHV�GX�GpURXOHPHQW�GH�OD�OHoRQ�RPLVHV�SDU�'DYLG�HQWUH�OD�GLFWpH�
du résumé et la clôture de la séance sont : le récapitulatif, le feed-back et l’évalua-
WLRQ�GH�OD�OHoRQ��GHV�REMHFWLIV�RSpUDWLRQQHOV�¿[pV�ORUV�GH�OD�SUpSDUDWLRQ�GH�OD�OHoRQ��

 Ź Activité 2

,QVXI¿VDQFHV Propositions de correction

,O�\�D�XQH�PDXYDLVH�JHVWLRQ�GX�WDEOHDX���Pp-
connaissance de la subdivision du tableau 
et de la fonction de chaque partie.

Il devrait le diviser en trois parties : la par-
tie de gauche est réservée au plan, la partie 
du milieu est réservée aux activités et la 
partie de droite pour les mots clés et les 
PRWV�GLI¿FLOHV�

Il n’implique les élèves dans aucune étape 
GX�GpURXOHPHQW�GH�OD�OHoRQ��,O�QH�PqQH�SDV�
d’activités de groupes avec les élèves.

Il devrait impliquer les élèves dans le rap-
SHO��IDLUH�XQ�UDSSHO�SDUWLFLSDWLI���OD�YpUL¿FD-
tion / installation des prérequis et la motiva-
tion en leur posant des questions ; il devrait 
pJDOHPHQW�FRQ¿HU�GHV�WkFKHV�DX[�pOqYHV�HW�
les guider pour faire découvrir les notions 
ou concepts d’apprentissage du jour.

Oumar ne se déplace pas pour voir si les 
élèves suivent le cours.

Il doit se déplacer pour suivre et contrôler 
toutes les activités des élèves et apporter 
de l’aide éventuellement à ceux qui en ont 
besoin. Il doit également se déplacer pour 
répartir sa voix, pour surveiller les élèves et 
veiller à la lisibilité et aux soins du tableau.

,O�SRUWH�OH�UpVXPp�GH�OD�OHoRQ�DX�WDEOHDX�
pour que les élèves le recopient.

En SVT, le résumé est dicté aux élèves. 
6HXOV�OHV�PRWV�FOpV�VFLHQWL¿TXHV�HW�OHV�PRWV�
GLI¿FLOHV�VRQW�SRUWpV�DX�WDEOHDX�j�O¶DWWHQWLRQ�
des élèves.

Il n’a pas de pratiques pédagogiques ac-
tives : il se limite à un modèle transmissif 
des connaissances, par la technique de l’ex-
posé (cours magistral) ; il n’implique pas 
les élèves dans les activités ses techniques 
sont passives. 

Il doit avoir des pratiques actives et éviter 
si possible les cours magistraux ; il doit uti-
liser du matériel chaque fois que possible 
pour faire travailler les élèves, mener des 
activités avec les élèves (en n’oubliant pas 
GH�OHV�GLYHUVL¿HU��HW�IDLUH�XVDJH�GH�WHFK-
niques actives (TG, observation, discussion, 
etc.).
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 Ź Activité 3 

��� 5RJHU�D�XWLOLVp�OD�PpWKRGH�H[SRVLWLYH�SRXU�GLVSHQVHU�FH�FRXUV�VXU�O¶pWXGH�GH�OD�ÀHXU�
2. Cette méthode ne met pas les apprenants en situation d’apprentissage car ils ne 

manipulent rien et ne font pas d’investigation : cette méthode n’est pas la mieux 
indiquée pour ce cours.

Autres méthodes et techniques qui conviennent :

Méthodes 7HFKQLTXHV

La méthode de redécouverte Questionnement, illustration, exploitation de documents

La méthode d’observation Observation dirigée, schématisation

La méthode inductive Démarche inductive

La méthode expérimentale 2EVHUYDWLRQ��GLVVHFWLRQ��G¶XQH�ÀHXU���VFKpPDWLVDWLRQ��
recherche documentaire, questionnement, manipulation, 
discussion, etc.

3. Propositions pour améliorer la prestation de Roger :

 – 5RJHU�GHYUDLW�GLVSRVHU�GX�PDWpULHO�HQ�TXDQWLWp�VXI¿VDQWH���HQ�DSSRUWHU�OXL�PrPH�
et inciter les apprenants à en apporter également. Il devrait disposer aussi de do-
FXPHQWV�GH�GpWDLOV�GH�ÀHXUV��HQ�TXDQWLWp�SRXU�DX�PRLQV�GHV�WUDYDX[�GH�JURXSHV�

 – Il aurait dû organiser la classe en groupes de travail pour l’observation, la dissec-
tion, l’exploitation de documents, etc.

 Ź Activité 4 

6XJJHVWLRQV�TX¶RQ�SRXUUDLW�IDLUH�j�6DGLD�SRXU�PHQHU�j�ELHQ�VD�OHoRQ��

1. Sadia pourrait utiliser des documents ou les manuels scolaires montrant l’appareil 
végétatif de la fougère à exploiter en groupes.

��� /H�PDWpULHO�pWDQW�LQVXI¿VDQW��HOOH�SHXW�RUJDQLVHU�OD�FODVVH�HQ�SHWLWV�JURXSHV��VRLW����
JURXSHV�GH���pOqYHV�HW���JURXSHV�GH���pOqYHV��6DGLD�GHYUD�GRQF�GpVLJQHU�SRXU�FKDTXH�
groupe un chef, un rapporteur et un gestionnaire du temps, donner un plant à chacun 
HW�IDLUH�QRWHU�SDU�FKDTXH�VHFUpWDLUH�OHV�GLIIpUHQWHV�WkFKHV�j�H[pFXWHU��(OOH�GHYUD�¿[HU�
XQ�PrPH�WHPSV�SRXU�FKDTXH�JURXSH�SRXU�O¶H[pFXWLRQ�GHV�GLIIpUHQWHV�WkFKHV��¬�OD�¿Q�
du temps imparti, elle devra arrêter les travaux et demander à chaque rapporteur de 
GRQQHU�OHV�GLIIpUHQWHV�UpSRQVHV�TX¶HOOH�UHFHQVHUD�DX�WDEOHDX�HQ�IDLVDQW�XQH�V\QWKqVH��
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Ce livret devait te permettre de bien choisir des techniques qui t’amènent mieux animer 
OHV�FRXUV�GH�697�HW�DPHQHU�OHV�pOqYHV�j�ELHQ�FRPSUHQGUH�OHV�OHoRQV�

'qV�ORUV��TXH�SHX[�WX�GLUH�"�&RFKH�j�FKDTXH�IRLV�XQH�GHV�WURLV�UpSRQVHV��HW�MXVWL¿H�OD�

�� a.  Je suis capable de conduire dans le temps une séance d’apprentissage en SVT.
�� E�� �-¶DL�HQFRUH�GHV�GLI¿FXOWpV�j�FRQGXLUH�GDQV�OH�WHPSV�XQH�VpDQFH�G¶DSSUHQWLVVDJH�

en SVT.
�� c.  Je n’arrive pas à conduire dans le temps une séance d’apprentissage en SVT.

-XVWL¿FDWLRQ��� . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

�� a.  Je suis capable d’utiliser mes qualités personnelles d’enseignant  
SRXU�UHQGUH�O¶DQLPDWLRQ�GH�FODVVH�HI¿FLHQWH�

�� E�� �-¶DL�GHV�GLI¿FXOWpV�j�XWLOLVHU�PHV�TXDOLWpV�SHUVRQQHOOHV�G¶HQVHLJQDQW� 
SRXU�UHQGUH�O¶DQLPDWLRQ�GH�FODVVH�HI¿FLHQWH�

�� c.  Je ne suis pas capable d’utiliser mes qualités personnelles d’enseignant  
SRXU�UHQGUH�O¶DQLPDWLRQ�GH�FODVVH�HI¿FLHQWH�

-XVWL¿FDWLRQ��� . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
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�� a.  Je maitrise bien la mise en œuvre les méthodes et les techniques choisies.
�� E�� �-¶DL�GHV�GLI¿FXOWpV�j�PHWWUH�HQ�°XYUH�OHV�PpWKRGHV�HW�OHV�WHFKQLTXHV�FKRLVLHV�
�� c.  Je ne suis pas capable de mettre en œuvre les méthodes et les techniques 

choisies.

-XVWL¿FDWLRQ��� . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

�� a.  Je suis capable de susciter des interactions entre les différents acteurs  
en classe.

�� E�� �-¶DL�GHV�GLI¿FXOWpV�j�VXVFLWHU�GHV�LQWHUDFWLRQV�HQWUH�OHV�GLIIpUHQWV�DFWHXUV� 
en classe.

�� c.  Je n’arrive pas à susciter des interactions entre les différents acteurs en classe

-XVWL¿FDWLRQ��� . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

�� a.  Je suis capable d’exploiter souvent du matériel didactique et le tableau  
selon les normes apprises.

�� E�� �-¶DL�HQFRUH�GHV�GLI¿FXOWpV�j�H[SORLWHU�VRXYHQW�GX�PDWpULHO�GLGDFWLTXH� 
et le tableau selon les normes apprises.

�� c.  Je ne suis pas capable d’exploiter souvent du matériel didactique  
et le tableau selon les normes apprises.

-XVWL¿FDWLRQ��� . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
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�� a.  Je suis capable d’exploiter les réponses des apprenants par des renforcements 
ou des déconstructions.

�� E�� �-¶DL�HQFRUH�GHV�GLI¿FXOWpV�j�H[SORLWHU�OHV�UpSRQVHV�GHV�DSSUHQDQWV� 
par des renforcements ou des déconstructions.

�� c.  Je ne suis pas capable d’exploiter les réponses des apprenants  
par des renforcements ou des déconstructions.

-XVWL¿FDWLRQ��� . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

�� D�� �-H�VXLV�FDSDEOH�GH�P¶H[SULPHU�GH�IDoRQ�DXGLEOH�GDQV�XQ�ODQJDJH�DGDSWp� 
DX�QLYHDX�GH�OD�FODVVH��WRXW�HQ�UHVSHFWDQW�OHV�UqJOHV�GH�OD�ODQJXH�IUDQoDLVH�

�� E�� �-¶DL�GHV�GLI¿FXOWpV�j�P¶H[SULPHU�GH�IDoRQ�DXGLEOH�GDQV�XQ�ODQJDJH�DGDSWp� 
DX�QLYHDX�GH�OD�FODVVH�HW�j�UHVSHFWHU�OHV�UqJOHV�GH�OD�ODQJXH�IUDQoDLVH

�� F�� �-H�Q¶DUULYH�SDV�j�P¶H[SULPHU�GH�IDoRQ�DXGLEOH�GDQV�XQ�ODQJDJH�DGDSWp� 
DX�QLYHDX�GH�OD�FODVVH�HW�j�UHVSHFWHU�OHV�UqJOHV�GH�OD�ODQJXH�IUDQoDLVH�

-XVWL¿FDWLRQ��� . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
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